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Le Consulat général d’Al-gérie à Tripoli a rouvertses portes dimanche der-nier, en présence de l’am-bassadeur d’Algérie enLibye, Slimane Chenine,du Consul général AïssaRomani et de représen-tants de la communauténationale établie enLibye. Cette étape impor-tante s’inscrit dans le

cadre de la concrétisationde l’engagement des auto-rités algériennes àprendre en charge aumieux la communauténationale établie àl’étranger.Elle s’inscrit égalementdans le cadre du renforce-ment des relations decoopération entre lesdeux pays et de la consoli-

dation des liens fraternelset de la communicationentre les deux peuplesfrères. A cette occasion,les membres de la com-munauté ont salué cettedémarche, approuvantcette décision, qui permetaux autorités de se rap-procher de ses membreset de répondre a leurspréoccupations.
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Le ministre 
de l’Education

nationale exclut une
fermeture des écoles
à cause du Covid-19

RÉOUVERTURE DU CONSULAT GÉNÉRAL 
D’ALGÉRIE À TRIPOLI

Interrogé sur uneéventuelle fermeturedes écoles, le ministre del’Education nationaleAbdelhakim Belabed arépondu que les courscontinuent à être dispen-sés le plus normalement,précisant que si des casde Covid étaient enregis-trés, on réagirait instanta-nément, ajoutant que cequi se dit sur ce sujet estsans fondement.Le ministre a expliqué,hier, qu’ « il n’y ait absolu-ment aucune raisonvalable pour fermer lesécoles, et que la situationétait nettement stablependant le premier tri-mestre ». Selon Belabed,ses services ont pris unebatterie de mesures aprèsla propagation du virus
en 2020, ajoutant qu’unprotocole sanitaire a étémis en place en coordina-tion avec le ministère de

la Santé que tout lemonde était appelé a res-pecter sous peine desanction.

103 ACCUSÉS POURSUIVIS
POUR SPÉCULATION ET 63 PERSONNES
SOUS MANDAT DE DÉPÔT

Près de trois Espagnolssur quatre considèrentque le Sahara occidentaldoit être un territoire"totalement libre" et"indépendant" duMaroc, selon les chiffrespubliés par un site spé-cialisé dans les son-dages en Espagne et en

Europe. Au total, 70,7%des participants au son-dage sur un échantillonde plus de 120.000 per-sonnes de différentesobédiences politiquesestiment que le Saharaoccidental "devrait êtrereconnu comme un ter-ritoire totalement libre

indépendant", précise lesite espagnol Electoma-nia. Selon le même son-dage, 54,4% sur l’échan-tillon objet de Sandageestiment que l’Espagnedoit soutenir les Sah-raouis dans leur lutte etleur guerre contre l’oc-cupant marocain.

SAHARA OCCIDENTAL 
LE SONDAGE QUI FAIT MAL AU MAROC

LE CÉDÉAO FRAPPE FORT AU MALI
SANCTION SOUVERAINE OU DICTÉE 
PAR L’EX-PUISSANCE COLONIALE ? 

Aujourd’hui libre, l’ancien chefde gouvernement de Mouam-mar Kadhafi, emprisonné enLibye après avoir été extradépar la Tunisie, s’apprête à por-ter plainte contre Tunis. Bienque Baghdadi Al-Mahmoudi aitpris ses distances avec la poli-tique, ses proches sollicitent

régulièrement son avis à proposdes questions libyennes. Cetancien médecin qui vit désor-mais aux Émirats arabes unisest maintenant libre de circuler,notamment en Europe.Condamné à mort en 2015, ildoit d’avoir la vie sauve à sasanté précaire, après près de

huit ans de réclusion, de 2011 à2019. Mais il n’oublie pas queson extradition de Tunis versTripoli en 2012 est à l’origine deses déboires et compte porterplainte contre la Tunisie à tra-vers les instances libyennesainsi qu’auprès de la Cour péna-le internationale, entre autres.

Le président de la chambre des députés,Aguila Salah, cherche de nouvellesalliances pour faire face au rapproche-ment entre Haftar et Bachagha et vise àfaire chuter le gouvernement et le Conseilprésidentiel actuels, en accord avecMéchri. De toute évidence, la Libye
constitue un nouvau terrain de jeu pourRabat. Ejecté de toute influence dans larégion, il lui reste, avec l’aide discrète,mais connue des observateurs, de l’entitésioniste, très active en Libye, avec sonhomme dans le Cyrénaïque, le maréchalKhalifa Haftar. 

Les pays d'Afrique del'Ouest ont décidé degeler les avoirs maliensau sein de la Banquecentrale des Étatsd'Afrique de l'Ouest(BCEAO), de fermer lesfrontières entre le Maliet les États membresde l'organisation, maisaussi de suspendre lestransactions avecBamako, à l'exceptiondes produits médicauxet des produits de pre-

mière nécessité. LaCEDEAO a égalementdécidé de retirer lesambassadeurs de tousles pays membres duMali ainsi que d'autressanctions concernantl'aide financière. L'or-ganisation régionale atenu un sommet extra-ordinaire à Accra, auGhana, et a entériné lesdécisions prises parl'Union monétaireouest-africaine

(UMOA) quelquesheures plus tôt. Ce quia poussé certainsobservateurs, très aufait des dessous decartes, à se poser laquestion de savoir sicette sanction est sou-veraine ou dictée parl’ex-puissance colonia-le, lorsqu’on connaitles liens que les res-ponsables de la Cédéaoentretiennent avecl’Elysée ?

LIBYE : LES DESSOUS DE LA RENCONTRE SECRÈTE ENTRE
MÉCHRI ET AGUILA AU MAROC

TUNISIE-LIBYE : BAGHDADI AL-MAHMOUDI PRÉPARE 
SA RIPOSTE JUDICIAIRE

 Le Directeur général desaffaires judiciaires et juri-diques au ministère de la Justice,Boudjemaa Lotfi, a révélé que 103mis en cause poursuivis en justicedepuis septembre dernier. Enoutre, Boudjemaa a fait savoir,hier, que pour spéculation tandisque cinq (5) autres  sont placéessous contrôle judiciaire. Le res-ponsable a précisé que desgroupes organisés provoquaientla pénurie de produits alimen-taires et portaient atteinte à l’éco-nomie nationale et la sécurité ali-
mentaire des Algériens, affirmantl’incrimination de diffusion surles réseaux sociaux de faussesinformations relatives a la spécu-lation et la pénurie (lire p. 5).

AU SAHEL, LA FRANCE
COMPTE SES ÉCHECSJusqu’à fin novembre 2021,il a été impossible à la Fran-ce d'échapper à la colère dela foule, à Téra, dans l'ouestdu Niger, Barkhane a souf-fert pour échapper à la colè-re populaire. Déterminés àempêcher le passage d'unconvoi de l'opération anti-

terroriste Barkhane - quiavait déjà été bloqué par lapopulation quelques joursplus tôt au Burkina Faso -,les protestataires ont caillas-sé les véhicules, élevé desbarricades de pneus puis lesont enflammées, et brandiune banderole où l'on pou-vait lire "A bas la France".L'assaut a duré cinq heureset coûté la vie à trois mani-

festants. Un électrochoc pourParis, qui n'augure rien debon pour 2022.  L'années'est, de surcroît, achevéesur une fâcheuse nouvelle :l'arrivée au Mali des Russes,que l’Elysée voit d’un trèsmauvais œil. Il est vrai queMacron compte sur un nou-veau « coup d’éclat » au malipour reprendre pied. Maisquel en sera le coût ?

AYMANE AL-ZAWAHIRI :
MORT OU VIVANT ?Ayman al-Zawahiri, qui a été lemédecin personnel du cofondateurd'al-Qaida et l'un de ses principauxlieutenants, et à qui il a succédé en2011 à la tête de l'organisation dji-hadiste Al Qaida, après l'éliminationde celui-ci par les forces spécialesaméricaines, continue d’alimenterles débats dans les cercles sécuri-taires.  L’intérêt de sa mort ou non abeaucoup d’intérêt et des répercus-sions indiscutables, dont principale-ment le rejet de l’Etat islamique parles affiliés à Al Qaida, puisque Al-Zawahiri a rejeté le « califat » dul’Etat islamique Daesh comme étantun groupe « usurpateur et illégitime». Depuis dix ans, le chef d'al-Qaida,

né en 1951 au Caire, se terre - ou seterrait - pour échapper au sort deson prédécesseur. Et l'on peut pen-ser qu'il a réussi puisque, endécembre 2020, des rumeursappuyées ont fait état de sa mortnaturelle, des suites d'une maladie,mais rien n’est moins certain.Aujourd’hui, tant qu’il est là, il ainterdit tout rapprochement avecles « khawarij takfiris ». 
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Arrêter le «copinage»
dans la communication
institutionnelle
A lors que le gouvernement s'attelle à

faire de l’année 2022 celle du
décollage économique, de la protection
du produit national, de la hausse des
salaires  et de la création des emplois,
des voix  malveillantes s’élèvent çà et là
encouragées, il est vrai, par les
pénuries  actuelles de certains produits
pour distiller leur venin et annoncer des
jours à venir douloureux pour les
Algériens. Les « fake news » et les
mauvaises nouvelles  sont en train de
s’imposer de plus en plus dans les
discussions publiques au point de jeter
plus de désespoir parmi la population.
Trouvant le terrain libre, faute d’une
communication gouvernementale
offensive, permanente et convaincante,
les « contrebandiers de l’information »
décidés à saper le moral des Algériens
et à provoquer leur colère propagent
toutes sortes d’informations pétries
dans l'approximation et le mensonge.
Ce n’est pas un hasard, si  cette
campagne insidieuse de mensonges et
de fake-news  favorisée par des
pénuries visiblement  simulées, est
lancée en ce début de janvier. La
réussite par le président Tebboune du
renouvellement total de l’édifice
institutionnel et l’entame d’un
renouveau économique réel basé sur le
protectionnisme et le délaissement de
l’économie rentière, n’est pas du goût
de ceux qui destinaient l’Algérie à des
scénarios catastrophistes à l’exemple
de celui de la Syrie. Aussi tentent-ils par
tous les moyens d’inoculer le virus du
désespoir et du désenchantement
parmi les Algériens pour les surchauffer
en prévision du 3e anniversaire du
Hirak. Il y a  actuellement  un rabattage
bien ordonné, pour  rameuter les
citoyens et les pousser à sortir dans les
rues.  Les fake-news et les mensonges
qui parviennent actuellement par divers
réseaux à la population  ne peuvent être
combattus que par la vérité. Et c'est là,
le rôle des autorités et des médias. Le
Gouvernement doit revoir sa
communication. Un point de presse
hebdomadaire du porte-parole du
gouvernement  avec les médias
nationaux est indispensable pour
contrecarrer  ces campagnes hostiles
qui  n’ont d’autres buts que de créer le
chaos. Les porte-paroles de la
présidence, du gouvernement, les
chargés de communications auprès des
différents ministères doivent être tous
au front  et informer régulièrement les
citoyens. Il faut arrêter le « copinage » en
matière de communication
institutionnelle.  La nature a horreur du
vide. Quand le terrain de l’information
est déserté par les autorités, c’est tout à
fait logique que  les autres s’en
emparent !  La bataille actuelle doit être
menée  sur le terrain de l’information !
Les complots et les campagnes hostiles
contre le pays  ne peuvent être éventés
et étouffés que par une communication
officielle crédible et permanente. Si les
rumeurs autour de la fin des
subventions, des pénuries, de la hausse
des prix... sont en train de gonfler c'est
qu'il y a des dysfonctionnements et de
la confusion  dans la communication
officielle! Aussi est-il vivement
recommandé d'améliorer en urgence
les stratégies de communication
officielles.

ZZ.. MM..

PPaarr ZZaahhiirr
MMeehhddaaoouuii

DÉCÈS D’ABDELKRIM KERROUM : 
Le message de condoléances de Tebboune

à la famille du moudjahid
Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune a adressé un
message de condoléances à la famille
du moudjahid et ancien footballeur,
Abdelkrim Kerroum, l'un des héros qui
ont hissé haut le drapeau de l'Algérie au
sein de l'équipe de football du Front de
libération nationale (FLN).
« A la famille du défunt Abdelkrim
Kerroum. Allah Tout-Puissant a voulu
que le Moudjahid Abdelkrim Kerroum,
l'un des sportifs et membres
emblématiques de l'équipe de football
du Front de libération nationale (FLN),
quitte ce monde », a écrit Tebboune
dans son message de condoléances. 
« Avec sa disparition, l'Algérie et la scène
sportive perdent l'un de ses héros qui

ont hissé haut le drapeau national sous
la bannière du Front de libération
nationale et fait retentir fort la voix de la
justesse de la cause nationale,
présageant de l'approche de la victoire,
de l'indépendance et du recouvrement
de la souveraineté nationale », a-t-il
poursuivi. "En cette douloureuse
épreuve, je tiens à vous adresser ainsi
qu'à l'ensemble de la famille sportive,
mes sincères condoléances et mes
profonds sentiments de compassion et
de sympathie, priant Allah Tout-Puissant
d’entourer le défunt de sa sainte
miséricorde et de l'accueillir dans Son
vaste paradis. A Allah nous appartenons
et à Lui nous retournons.", a-t-il conclu
dans son message. RR..II..

C’est ce qu’avait explici-té le directeur généra-le du Budget au minis-tère des Finances, AbdelazizFaid, qui s’est exprimé sur lesmesures de ciblage des sub-ventions introduites dans laLoi des Finances 2022, lorsd’une journée d’informationsur « les nouvelles disposi-tions de la LF2022 », organi-sée par la Chambre Algérien-ne de Commerce et d’Indus-trie. Faid a rappelé le consen-sus sur la nécessité de laréforme de ce secteur quiconcerne trois familles deproduits englobant 12 pro-duits. Il a également rappeléque le coût de ces subven-tions, dites « universelles »,est de 1 942 milliards dedinars dont 80 % concernentles produits énergétiques,soit près de 1.530 milliardsdzd. Pour ce faire, le DG duBudget a indiqué que le systè-me national actuel de subven-tions allait connaître un chan-gement, via des outils numé-riques statistiques et tech-niques. « On travaille sur lesystème d’information avecl’appui de modèles de ciblagecalculables ajouté à un grandfichier au niveau du ministèrede l’Intérieur et des Collecti-vités locales et l’Aménage-ment du Territoire, lié à l’étatcivil et au revenu », a-t-il

détaillé. De plus, le futur pro-gramme de subvention ciblés’appuiera, a-t-il expliqué, surun système déclaratif per-mettant aux ménages dedéclarer leurs moyens éli-gibles à la compensationmonétaire. Par la suite, descontrôles seront opérés auniveau local et national, et ce,en aval. « Cela va se faire demanière progressive demanière à avoir une adhésionde la population a cette pro-cédure », a-t-il soutenu.Faid a fait savoir que « malgré

le contexte économique mon-dial difficile, l’Etat a maintenuses engagements » envers lecitoyen et envers l’économienationale, à travers la LF2022, incluant notamment unbudget d’équipement (deprès de 3.500 milliards dedinars, ndlr) supérieur à celuide l’exercice précédent(2798,5 milliards DA) répartisur les différents secteursnotamment ceux de l’éduca-tion, de la santé et de l’eau,considérés, a-t-il dit, commedes priorités. De plus, le DG

du Budget a souligné lesréformes apportées par la LF2022, mettant en avant lesaspects liés à la rationalisa-tion des dépenses, plaidantpour une implication gra-duelle des entreprises écono-miques dans les projetsd’équipement du pays pourréduire la pression sur lesressources de l’Etat.« Nous préparons tout unécosystème pour que l’entre-prise crée l’emploi, ce n’estpas la vocation de l’Etat, quidoit financer ses activitésrégaliennes », a-t-il noté,ajoutant que la préparationdu projet de loi concernant lepartenariat public-privé apour objectif d’aller dans cesens. Selon le DG du Budget,l’état a engagé des réformesen profondeur dans sa maniè-re de financer ses activités. Laréforme budgétaire, a-t-ilrappelé, vise à changer deparadigme, passant du « bud-get programme » à « budgetrésultat ». I.M. Amine

Une des chantiers de l’année 2022 sera sans contredit celui du ciblage des subventions. Jusqu’à
présent, et pour des motifs dont on a abondamment parlé, les aides sociales ont profité à tous, au
chômeur et au petit salarié comme au riche et à l’homme d’affaires ; ce qui a constitué une
aberration en soi. Aujourd’hui, le ciblage des subventions devrait aller vers ceux qui le méritent, les
démunis en priorité. 

UN GRAND FICHIER AU NIVEAU DU MINISTÈRE DE L’INTÉRIEUR LIÉ À L’ÉTAT CIVIL ET AU REVENU

Le ciblage des subventions
dans sa «phase terminale»

A LA VEILLE DE L’ENTRÉE EN LICE DE L’ÉQUIPE NATIONALE 
LE PRÉSIDENT TEBBOUNE APPORTE SON SOUTIEN AUX « VERTS »

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a téléphoné au
président de la FAF, Charaf-eddine Amara, quelques heures avant que
l'équipe nationale n'entre dans la bataille de la Can 2021. Amara a
affirmé dans une déclaration à la télévision algérienne : « J'ai reçu un
appel du président de la République, dans lequel il a réaffirme son
soutien et ses encouragements à l'occasion de la Coupe d'Afrique des
nations, et a souhaité le succès à l'équipe nationale ». Il a poursuivi : «
Le président Tebboune s’est également enquis de l'état de santé des
journalistes qui ont été agressés à Douala. II..MMeedd
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Par Zacharie S. Loutari

Une politique monétairedéployée par l’actuelchef du gouvernement,également ministre desfinances, Aïmane Benabde-rahmane,  basée sur unepoursuite de la dévaluationdu dinar destinée à gonflerles recettes fiscales pétro-lières par effet de change.Dans la pratique, le gouver-nement soucieux de freiner lachute  grandissante des ren-trées pétrolières au momentoù les dépenses publiquesétaient  en nette augmenta-tion de 10 %. Cependant, cesdévaluations n’ont pas étéfaites, comme il est de tradi-tion, pour attirer les investis-seurs et favoriser les exporta-tions hors hydrocarbures,mais seulement pour doper lebudget de l'État par l'effet dela conversion en dinars desrecettes pétrolières libelléesen dollars.  Ce qui en soit étaitune erreur dont les méfaitscommencent à se faire sentirà partir des deux derniersmois de 2021.  Concrètement et grâce à cegonflement artificiel desrecettes budgétaires, le gou-vernement a certes pu, sanstrop de difficultés, payer sestrois millions de fonction-naires, les transferts sociauxet autres soutiens des prix deproduits de large consomma-tion. Mais confronté à une crisequ’à perduré la crise sanitai-re le gouvernement et malgrécette mesure de dévaluationn’a pas pu continuer à dépen-ser sans compter pour main-tenir la paix sociale, et toutindique qu’il ne le pourra paspour bien longtemps.La finalité a été que cettepolitique monétaire a impac-té lourdement  le tissu pro-ductif ainsi que les ménages,et la grande problématique

qui gangrène notre appareiléconomique reste le fait quela monnaie nationale demeu-re gérée administrativementafin de réaliser des objectifs àtrès court terme.En réalité ce sont principale-ment les entreprises de pro-duction qui endossent lesméfaits du glissement de lamonnaie nationale par rap-port à l'euro et au dollar dansla mesure où nos opérateursnationaux restent tributairesdes marchés étrangers dontils importent les matièrespremières à l'internationalmoyennant un paiement endevise de leurs fournisseurs. Evidemment, ces pertes auchange, les ces entreprisesles ont reporté sur le prix devente des produits manufac-turés, et les effets de cette

dépréciation n’avaient pastardé pour trainer une infla-tion qui s’est élargie pourtoucher une grande partiedes produits non subvention-nés.Il est connu que la dévalua-tion reste un instrument quisied aux pays producteurs età forte capacité d’exporta-tion, c’est en effet, une arme àutiliser en cas de crises ducapitalisme, attendu que lamonnaie reste le principallevier d’insertion dans leséchanges mondiaux. La dévaluation est l’outil leplus prisé dans le cas des éco-nomies exportatrices.et lebon sens laisse à penserqu’une monnaie faible est lebon choix en matière de com-merce extérieur dans lamesure où  le taux de change,

en se dépréciant, sert  delevier pour doper les expor-tations et réduire les impor-tations.  La dévaluation est enprincipe sensée rendre lesproduits fabriqués locale-ment moins chers pour lesacheteurs étrangers et lesexportations deviennent pluscompétitives, ainsi, commeconséquence de la perte d’at-trait des produits étrangersdevenus plus chers et labalance commerciale peutainsi virer vers l’équilibre. Ce qui est loin d’être le caspour l’Algérie qui avait toutintérêt à maintenir la valeurde sa monnaie de sorte àencourager les entreprises àutiliser leurs ressources pouraméliorer l’innovation et laproductivité, donc leur com-pétitivité. 

APRÈS LA DÉVALUATION DU DINAR, IL TABLE SUR LA FISCALITÉ
ET LES COUPES SUR LES FONDS DES SUBVENTIONS

LES RISQUES CALCULÉS
DU GOUVERNEMENT 

Au lendemain de laconférence nationalesur la réforme du systè-me sanitaire, beaucoupde voix se sont élevéespour proposer, selon lesexpériences vécues, desplans d’action à mêmede hisser la Santé enAlgérie vers le haut. Unde ceux qui ont portéleur voix en proposant àla tutelle des méthodesopérationnelles rigou-reuses et concrètes, leprofesseur Djamel-Eddine Nibouche, chefde service de cardiolo-gie au centre hospitalo-universitaire Nafissa

Hamoud (ex-Parnet). Eneffet, à la clôture duséminaire national surla réforme du systèmesanitaire, le professeurDjamel-EddineNibouche, a plaidé hier,pour une réformeurgente et indispen-sable, mais qui doitabsolument se concréti-ser sur le terrain.En cela, il rappelle leslois sanitaires succes-sives, dont au moins ladernière qui remonte à2018, qui sont restées àce jour sans textes d’ap-plication. Après unconstat sans appel, par

ailleurs déjà établi etconnu par tous, l’invitéde la Rédaction de laRadio Algérienne, s’estlonguement étalé sur lamanière dont doit êtremenée cette réforme enavançant une véritablefeuille de route touchantà tous les aspects d’or-ganisation.Il a notamment mis l’ac-cent sur la nécessitéabsolue d’une numéri-sation tous azimutspour une meilleureorganisation et efficaci-té des missions des dif-férents acteurs.
I.Med

LA NUMÉRISATION D'UNE NOUVELLE ORGANISATION, PRIORITÉ ABSOLUE POUR LA RÉFORME SANITAIRE
Le plaidoyer du Pr Nibouche

La loi de finances 2021 avait tablé sur une dépréciation progressive du dinar sur trois ans : un taux de
142 dinars pour un dollar américain en 2021, 149,71 dinars en 2022 et 156 dinars en 2023.

LE DÉPARTEMENT DE
L’AGRICULTURE DÉPLOIE UNE
STRATÉGIE POUR
L’APPROVISIONNEMENT EN
POMME DE TERRE EN PRÉVISION
DU RAMADHAN 

RENFORCEMENT DE
LA RÉGULATION ET LE
STOCKAGE DE LA
PÉRIODE DE
SOUDURE

PPaarr ZZaacchhaarriiee SS LLoouuttaarrii

 Le dernier communiqué du ministère
de l’Agriculture et du Développement

rural publié sur son site officiel indique
que le chargé du département, Abdelhafid
Henni s'est exprimé au cours d'une
réunion de travail consacrée à la
régulation et le stockage de la pomme de
terre en prévision de la période de
soudure coïncidant avec le mois sacré de
Ramadhan., appelantles professionnels et
les opérateurs à doubler d’efforts en vue
de renforcer le stock de régulation de la
pomme de terre afin de répondre aux
besoins de consommation, notamment
durant la période de soudure s’étalant
entre mars et avril.
Lors de cette même réunion ; le chargé du
département de l'Agriculture a mis
l’accent sur le rôle de la concertation
entre tous les acteurs de la filière pomme
de terre dans la préservation des acquis
et la mise en place d’un mécanisme de
régulation efficace visant la préservation
des revenus des producteurs et le pouvoir
d’achat des consommateurs.
Rassurant que toutes les mesures ont été
prises pour accompagner les producteurs
et les opérateurs sur le terrain et répondre
à leurs préoccupations dans la
concertation et la transparence, le
ministre a mis en exergue l’importance de
la déclaration des stocks constitués pour
permettre une meilleure visibilité sur les
quantités réelles stockées et assurer une
régulation efficace du marché. 
La même sourcesouligne que le ministre
de l’Agriculture et du développement rural
a  recommandé à, cet effet, la tenue de
réunions périodiques avec les acteurs de
tous les segments de la filière afin de
prendre en considération leurs
propositions et répondre à leurs
préoccupations, a fait savoir le ministère.
A préciser qu’ont pris part à cette réunion,
le président du Conseil national
interprofessionnel de la filière pomme de
terre (CNIFPT), le représentant de l'Union
nationale des paysans algériens (UNPA), le
nouveau directeur général de l’Office
national interprofessionnel des légumes et
viandes (ONILEV) ainsi que les
responsables des groupes économiques
(AGROLOG et GEVAPRO).
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Par Fayçal Oukaci

Un des modus operandi encrypté a été récemment larencontre secrète qui aréuni, au Maroc, Khaled Méchri,président du Haut Conseild’Etat, avec Aguila Salah, prési-dent de la Chambre des députés.Si cette réunion semble avoirpour objectif, directement ouindirectement, le rétablisse-ment du partenariat politiqueentre les deux Conseils, elle aaussi des ambitions différentesnon avouées, tant pour le duoAguila-Salah que pour les puis-sances qui les téléguident.La tenue de cette réunion, quin’est pas décisive, mais quidemeure importante (il ne fautjamais mésestimer même lesplus petits schémas en straté-gie), a été soutenue par diversesparties, dont Israël qui a insistépour sa tenue au Maroc. L’objec-tif premier de la réunion auraété son effet d’annonce, pourcontrebalancer les pointsengrangés tant en Libyequ’ailleurs dans l’espace magh-rébin par l’Algérie.  Le fin fondde l’affaire demeure, bien sûr, laprésidentielle qui devrait unirles Libyens autour d’un seulprésident, légitime et acceptépar tous. L’enjeu étant de cetteimportance, plusieurs puis-sances étrangères tentent depeser lourd sur le cours des évé-nements pour avoir en main len° 1 de la Libye de demain. Etchaque candidat en Libyeessaye de s’entourer de l’aide etde la bienveillance de puis-sances étrangères, sachant qu’ilest assis, même étant présidentà Tripoli, sur un siège éjectables’il ne se barricade pas derrièreune puissance. On a bien vu quesi le gouvernement de Tripoliest en place c’est grâce auxdrones turcs qui avaient repous-sé et humilié l’avancée du maré-chal Haftar sur la capitale.
LE JEU FOURBE DU
MARÉCHAL  La candidature de Seïf al-islamKadhafi semble avoir chambou-lé les plans de Haftar etconsorts. Seïf, véritable « boitenoire » de son père, en sait deschoses sur tout et sur tous. Surle jeu fourbe de Haftar, en pre-mier lieu.Donc, priorité a été « donnée »en Libye même, par des partiesétrangères, pour son élimina-tion. Proche de l’Algérie, quiavait refusé la remise de laLibye clé en main entre lesmains des leaders du Gicl, prin-cipaux meneurs, à l’image deAbdelhakim Belhadj, de larébellion franco-atlantiste, Seïfest d’abord, l’ennemi du maré-chal, et de ce fait, de ses par-rains franco-israéliens, l’Egypteayant adopté depuis lors, unedémarche politique plus légiti-

miste, et donc, plus proche decelle de l’Algérie.Si d’aucuns estiment que leprésident de la chambre desdéputés, Aguila Salah, cherchede nouvelles alliances pourfaire face au rapprochemententre Haftar et Bachagha et viseà faire chuter le gouvernementet le Conseil présidentielactuels, en accord avecMéchri, d’autresobservent lesalliancescontre-natu-re avecHaftaravec laméfiancequi siedà ce typed’ac-cords «contrac-tuels ».Haftarn’a pasfait levoyagemaro-cain, maisa envoyéson homme-lige, de mêmequ’il n’est pasparti en Israëlcontracté des appuis,mais a bel et bien délégué sonfils, devenu son conseiller, pource faire.La rencontre Méchri-Aguilaétait informelle mais fondée surle pouvoir et l’influence del’homme fort de l’est au sein dela Chambre des députés.Une des curiosités de cetteréunion secrète entre Méchri etAguila, tenue la semaine passée,qu’elle a été à peine dévoiléepar des médias internationaux.Son importance, pour Alger,réside dans ce qu’elle intervient

dans un contexte particulier,celui de la recherche de l’élabo-ration d’une nouvelle « feuillede route libyenne ».La visite de Aguila Salah enAlgérie, en sa qualité de prési-dent du Parlement, trois moisavant la date de l’élection, avaitlaissé transparaitre un certain

rapprochement avec Alger, cequi, dans l’esprit des puissancespro-Haftar, ne présageait riende bon. Cela peut, en partie,expliquer le pourquoi du carac-tère secret de la rencontre auMaroc. Un des principes de l’in-fluence en stratégie réside dansles effets laissés par la « derniè-re » phase d’un processus. Detoute évidence, aucun détail n’aété dévoilé au sujet de cetteréunion de même qu’aucun élé-ment palpable n’a été dévoilé ;on ne sait pas non plus si une

nouvelle feuille de route a ététracée. Cependant toute cettediscrétion absolue en dévoilel’enjeu et l’importance. Des sources disent qu’une pres-sion a été mise sur Aguila pourqu’il cède sur l’exclusion duConseil d’Etat dans l’élabora-tion des lois électorales et enmatière de priorité du referen-dum sur la constitutionavant d’aller aux élec-tions.Selon des sourcesdans lesquelles apuisé le trèsinforméAgance Ana-dolu, tou-jours très aufait de l’in-formationlibyenne,l’ancienconseillerpolitique duHautConseild’Etat,Achraf Choh,a évoqué descontacts entreMéchri et Aguila,à l’initiative de l’an-cien ministre de l’Inté-rieur, Fathi Bachagha,pour former un nouveauConseil présidentiel qui seraprésidé par Aguila Salah avecMéchri comme membre, tandisque Bachagha dirigera le nou-veau gouvernement. De plus,les élections seront reportéesde 24 mois.
UN INVITÉ-SURPRISE
NOMMÉ SEÏF AL-ISLAMOn sait tous que Haftar se seraitopposé à la candidature deAguila à l’élection présidentiel-le, même si ce dernier avaitinsisté à s’y engager, malgré

l’intervention de l’Égypte pourjouer le rôle de médiateur entreles deux personnalités, en lesaccueillant au Caire, et la tenta-tive égyptienne de convaincreAguila Salah de se retirer de lacourse à la présidentielle.Haftar et Aguila, c’est commeZemmour et Le Pen en France :la candidature de l’un grignote-ra sur les chances de l’autre :donc un des deux candidats doitdisparaitre. Haftar estime queque Aguila Salah va le gênerdans le Cyrénaïque, de mêmequ’il cherche « par tous lesmoyens » à empêcher l’entréeen lice de Adelhamid Dbeibeh,Chef du gouvernement d’Union,mais encore plus de Seïf al-Islam Kadhafi. La paix au Magh-reb, comme son chambarde-ment, sera tributaire de se quise passera en Libye. La paix,comme la guerre, se construitsur des stratégies. Alger disposedéjà du crédit du peuple libyen,ce qui est inestimable, maisinsuffisant. Elle dispose encorede la légitimité du voisin, ce quin’est pas le cas pour les autrespuissances en jeu en Libye.Elle a à son crédit d’avoir déjàconcocté des plans de paix et puavoir l’accord de tous lesacteurs essentiels en Libye dese réunir autour.Il est vrai qu’Israël, lors de l’ «incursion » de Bernard-HenryLevy à Tarhouna, a laissé uneimpression d’avoir son clan etses troupes de « contras » à l’in-térieur même de la Libye, toutautant que le Qatar et la Tur-quie, mais il est vrai aussi quel’entité sioniste, s’il elle peut «grenouiller » avec certains chefslocaux, ne peut jouer en clairavec la population libyenne, quirejette dans son ensemble touteaction israélienne sur son sol.
F. O.

LES DESSOUS DE LA RENCONTRE SECRÈTE ENTRE MÉCHRI ET AGUILA AU MAROC

Les calculs de Rabat, les atouts
d’Alger et le jeu des stratégies

Plusieurs acteurs et puissances étrangères jouent en Libye des rôles allant des plus décisifs au plus insignifiants ; mais comme le jeu
des alliances et des mésalliances ne cessent pas en cette période, les rapports de force sont en continuelle formation/déformation.
Ainsi, les Etats Unis, le Qatar, les Emirats, le Maroc, la France, Israël, la Russie, la Turquie, l’Italie, l’Allemagne, l’Egypte et…l’Otan, y
ont des menées, en clairs ou en crypté.
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Le même responsable aégalement révélé, lors deson intervention sur lesondes de la radio Chaine, destransactions commercialessans factures supérieures à80 millions de dinars. Il a cetégard  réfuté toute explica-tion liée à la pénurie ou à unerupture totale d’approvision-nement. M. Koli préfère plu-tôt parler d’un manque lié àun déséquilibre entre l’offreet la demande.À cela s’ajoute, selon lui, laspéculation et le stockageexcessif de ces produits ali-mentaires de large consom-mation. Interrogé sur lapénurie de l’huile de table,Sami Koli a expliqué d’embléeque la priorité du ministèreest d’assurer un approvision-nement régulier du marché.Sami Koli a indiqué que du 4au 9 janvier 12.941, 65tonnes d’huile de table, soitplus de 13 millions de litres,ont été mises sur le marché. Ila également souligné quedeux d’opérateurs écono-miques, à Oran et à Annaba,ont investi dans la produc-

tion de la matière premièrede l’huile de table, ce qui apermis de satisfaire plus de60% de la demande.M. Koli a affirmé que six opé-rateurs économiques ontinvesti dans le raffinage de lamatière première pour pro-duire l’huile de table.  L’inter-locuteur a expliqué que lespénuries des produits delarge consommation étaient

dues à plusieurs facteurs,notamment la hausse du fret,taux de change du dinar, ladisponibilité des conteneursce qui a incité les consomma-teurs au niveau national àadapter leur comportement.Sami Koli a indiqué que lesservices du ministère obser-vent ces pressions sur lesprix au début de l’année etavant le mois de Ramadan. Il

a préféré parler de perturba-tions qu’il explique par lacontrebande de l’huile detable vers les pays voisinsConcernant le stockage de lamatière première, notam-ment au niveau des deux opé-rateurs économiques, il estestimé à 26.400 tonnes, soitl’équivalent de 25.344 tonnesde l’huile de table.
Meriem.D

PÉNURIE D’HUILE DE TABLE

3 378 interventions contre
les spéculateurs

et 4 opérateurs suspendus

La nouvelle année commence sur unfond de pénurie et de hausse de certainsproduits de consommation. Après l’huilede table, voila que le citoyens doit faireface à l’indisponibilité du lait en boite etde certains de ses dérivés.En se rendant dans certains commerces,nous remarquons tout de suite les frigoset les étales quasi vide. Les yaourts, lefromage ou encore le lait chocolaté sefont de plus en plus rare, ce qui pousseles citoyens à s’inquiéter. Nous avons, acet effet, questions certains de ces com-merçant sur le manque de ces produits.Nous avons alors reçu la même réponsede tout le monde « les producteurs lefont exprès afin d’augmenter les prix ».Alors que du côté des producteurs, cettepénurie est due au retard de six mois, del’importation de la poudre de lait. Ilsexpliquent que les services du ministèrede l’agriculture en tardé à distribuer lesautorisations sanitaires, nécessaire pourles opérations d’importation. Unedémarche qui a fini par se concrétiserpourtant, le 22 décembre dernier. Il ànoter que le producteur doit attendre aumoins un mois pour recevoir sa matièrepremière et près de deux mois pourreprendre la production. Le vice-président de l’Association natio-nale des commerçants et artisans(ANCA) a précisé au sujet de cette pénu-rie du lait que certains produits possè-dent déjà une autorisation d’importationau préalable. Cela, au-delà des registresde commerce et autres certificats relatifs

à l’activité. Celle liée à l’importation desproduits de consommation et des pro-duits cosmétiques.De ce fait, il a révélé que la suspension aeu lieu en septembre dernier. Par consé-quent, cet arrêt dans le secteur a causéun retard de deux (02) ou trois (03) moispour certaines denrées. Chose qui aconduit à cette pénurie qu’on a pu obser-ver récemment. Cependant, le respon-sable tient à se montrer rassurant.Hausse des prixCette fois, le problème du manque de ceproduit dans les commerces est causépar la suspension, pendant quelquesmois en 2021, de l’importation de la

poudre de lait. Résultat : des usinescomme Tchin-Lait, plus grand produc-teur de lait en boîte, ont arrêté de pro-duire, après avoir épuisé leurs stocks dematière première.Dans les magasins d’Alger, le lait en boiten’est pas en rupture totale. Il est dispo-nible dans certains magasins, mais sonprix s’est envolé. Le lait de la marqueSoummam se vend à 125-130 dinars laboite contre 100 dinars l’unité, avant lacrise. Les commerçants justifient cettehausse par l’augmentation du prix du laiten boîte chez les grossistes.Le premier ministre Aïmene Benabder-rahmane promet un « retour à la norma-le » dans les prochains jours. Au fait, le vice-président de l’ANCA aindiqué que cette crise de lait devraitprendre fin d’ici le mois de février pro-chain. En sus, le même intervenant aajouté que cette pénurie est due au faitque le pays manque d’investissementsdans le domaine des vaches laitières.Même si ce domaine a connu une vraieévolution durant ces dernières années.En outre, il a aussi souligné le fait que lesusines spécialisées dans la productiondes produits laitiers contribuent defaçon directe à la hausse de la demandede lait de vache. Que ce soit auprès desagriculteurs ou des investisseurs. Parailleurs, l’importateur a aussi révélé quele pays pourra certainement observerd’autres pénuries, à cause de la suspen-sion des licences d’importation.
Meriem. D

LLEE  LLAAIITT  EENN  BBOOIITTEE  EETT  SSEESS  DDÉÉRRIIVVÉÉSS  DDEE  PPLLUUSS  EENN  PPLLUUSS  RRAARREE  
Une crise bientôt résolue ?

Le directeur général de la régulation et l’organisation des marchés au ministère du commerce,
Sami Koli, a révélé que les services de contrôle, en collaboration avec les services de sécurité, ont
enregistré jusqu’à hier 3 378 interventions pour lutter contre la spéculation sur l’huile de table, ce
qui a permis de dresser 34 procès verbaux contre des spéculateurs et 4 opérateurs ont vu leur
approvisionnement suspendu.

CNA          

OCTROI
D’AGRÉMENTS
À DEUX SOCIÉTÉS
POUR L’ACTIVITÉ
TAKAFUL

 Le marché des assurances en
Algérie s’enrichit, par l’octroi

récent de nouveaux agréments, à la
société Générale Assurance
Méditerranéenne « GAM » et à la
société « CARDIF EL-DJAZAIR » pour
l’activité Takaful, indique le Conseil
National des Assurances (CNA).
« Le dispositif relatif à l’assurance
Takaful en Algérie, mis en place par la
Loi de Finances 2020, notamment
dans l’article 103 « autorisant les
sociétés à exercer les activités
d’assurance sous la forme Takaful », a
été consolidé, en 2021, par le Décret
exécutif n°21-81 du 23 février 2021,
fixant les conditions et les modalités
d’exercice de l’assurance Takaful. Ce
texte instaure un modèle flexible
permettant l’exploitation de l’assurance
Takaful soit par une société
d’assurance exerçant, exclusivement,
des opérations d’assurance Takaful ou
par l’ouverture de fenêtres au sein
d’une société d’assurance exerçant des
opérations d’assurance traditionnelles
», indique le CNA.
La même source précise que
conformément à l’article 14 du décret
exécutif n°21-81 du 23 février 2021,
les polices d’assurance Takaful sont
soumises au visa prévu par les
dispositions de l’article 227 de
l’ordonnance n°95-07 du 25 janvier
1995, modifiée et complétée. La
demande de visa doit être
accompagnée d’un certificat de
conformité des produits d’assurance
Takaful aux préceptes de la Charia
islamique, délivré par l’Autorité
charaïque nationale de la fatwa pour
l’industrie de la finance islamique.
Le CNA rappelle que les dispositions de
l’ordonnance n°95-07 du 25 janvier
1995, modifiée et complétée, relative
aux assurances, sont complétées par
un article 203 bis, qui précise que : les
sociétés d’assurance peuvent,
également, exercer les opérations
d’assurance sous la forme Takaful.
L’assurance Takaful est un système
d’assurance basé sur un mode
contractuel auquel adhèrent des
personnes physiques et/ou morales
appelées « participants ». Les
participants qui s’engagent à
s’entraider, en cas de réalisation du
risque ou au terme fixé au contrat
d’assurance Takaful, procèdent au
versement d’une somme à titre de
donation, appelée « contribution ». Les
contributions, ainsi versées, permettent
la création d’un fonds appelé « fonds
des participants » ou « compte des
participants ». Les opérations et les
actes liés à l’activité d’assurance
Takaful obéissent aux principes de la
Charia islamique qui doivent être
respectés. Les conditions et modalités
d’application du présent article sont
fixées par voie réglementaire. MM.. DD..
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Les participants au Salon des produitsagricoles et de la promotion des expor-tations qui se tient du 8 au 10 janviercourant au Complexe thermal Sidi Yahiade Biskra, ont mis l'accent sur l'impéra-tif de promouvoir l'investissement pourréussir à se positionner sur le marchéétranger.Le président de l’Association nationaledes exportateurs algériens, Ali Bey Nasria indiqué à ce propos que "l’Algérie qui aenregistré des progrès en matière depromotion des exportations hors hydro-carbures œuvre aujourd'hui à valoriserses potentialités sur les marchés étran-gers en développant un environnementfavorable aux exportations et en offrantun climat d’affaires propice mais aussien accordant plusieurs avantages auxinvestisseurs en sus de la création de

zones de libres échanges". M. Nasri aégalement souligné que la promotion duproduit local à l’étranger et la volontépolitique devraient permettre d'aug-menter le volume des exportations horshydrocarbures, affirmant que l'investis-sement productif et diversifié devraitfavoriser davantage l’exportation.Il a rappelé que l’Algérie qui exportait àpeine pour 40 millions dollars de pro-duits ferreux a réussi aujourd’hui àvendre les produits ferreux pour prèsd’un (1) milliard de dollars et occupeaujourd'hui la 3ème position à l’échellemondiale en termes d’exportation desdattes dont la quantité exportée a tripléalors qu'elle se plaçait à la 9ème place.Rabie Djoudi, représentant du groupeTahraoui a relevé que le produit algériennotamment agricole est demandé sur les

marchés étrangers européens et asia-tiques notamment, relevant    la bonnequalité des produits agricoles exportés.M. Djoudi a jugé nécessaire de lever cer-tains verrous entravant toute opérationd'exportation telle la hausse des frais detransport et l'absence des conditions destockage pour certaines marchandises,notamment.Le représentant de l’entreprise de pro-duction de biscuit de Sidi Okba (Biskra),Boubaker Bouras a estimé, quant à luique la nouvelle stratégie économique apermis d'ouvrir des perspectives écono-miques prometteuses notamment avecl'encouragement de l’investissementproductif et la promotion des exporta-tions hors hydrocarbures.M. Bouras a mis également l'accent sur"la nécessité d’élargir les investisse-

ments pour  assurer la pérennité du pro-duit local et d’honorer les engagementspris avec les partenaires étrangers. Dansce contexte, le propriétaire de l’entrepri-se Ghazel d’exportation des dattes, Azze-dine Ghazel a souligné quant à lui qu'of-frir des produits locaux en quantités suf-fisantes pour  couvrir le marché nationalet passer à la phase de l'exportation, doitêtre précédé par des études des marchésnotamment étrangers sans omettre lanécessaire coopération entre les expor-tateurs. Le Salon des produits agricoleset de la promotion des exportationsréunit plus de 80 exposants de plusieurswilayas présentant divers produits agri-coles et industriels. Le Salon est organiséconjointement par la Chambre de com-merce et d’industrie CCI-Ziban et laChambre agricole de Biskra. M. H.

Cette session de forma-tion, qui se déroule auCollège d’enseignementmoyen "Ahmed Hebbadi" auquartier Tafsit, s'inscrit dansle cadre du programme decélébration de Yennayer(nouvel an amazigh) ayantdébuté dimanche à Taman-rasset, sous le haut-patrona-ge du Président de la Répu-blique M. Abdelmadjid Teb-boune.La session de formation, quis’étale sur quatre (4) jours,porte sur des informationspratiques s’articulant autourde quatre (4) applicationsélectroniques permettant auxenseignants une préparationmoderne et facile de leurscours, pour les dispenser auxélèves et/ou les diffuser surles réseaux sociaux pour lespersonnes désirant les télé-charger et en bénéficier à dis-tance, a expliqué l’encadreur

Ali Zaidi, chercheur au Centrenational de recherche enlangue et culture amazighes.Les informations techniquesprodiguées lors de cette ses-sion se répercuteront "positi-vement" sur le mode d’ensei-gnement de la langue amazi-ghe et sur l’assimilation desélèves, en plus de faciliter ledéveloppement des capacitéscognitives chez l’apprenantmais aussi de l’enseignant àtravers la création de conte-

nus numériques, a-t-il décla-ré.De son côté, Tewfik Djarroud,concepteur d’applicationsinformatiques et encadreuraussi de la session de forma-tion, a affirmé que l’intérêt dece mode d’enseignement sebase sur l’utilisation à la foisdu son, de l’image et du texte,pour créer des contenus deformation et supports numé-riques adaptés au produitpédagogique souhaité, en

plus d’offrir des opportunitésde montage de micro-entre-prises spécialisées dans ledéveloppement d’applica-tions destinées à la promo-tion de la langue amazighe auniveau local.Des bénéficiaires de cette ses-sion de  formation ont saluél’initiative en soulignantqu’elle contribuera à consoli-der leurs capacités en matiè-re d’enseignement et d’ac-compagnement des élèves.

32 enseignants de langue
amazighe en session de formation
Trente-eux enseignants de langue amazighe, issus des wilayas de Tamanrasset et In-Guezzam, sont
en session de formation à Tamanrasset sur les techniques d’utilisation des études technologiques
et numériques dans la promotion de la langue amazighe en milieu éducatif.

Tamanrasset/In-Guezzam AADL-CONSTANTINE   

DÉBUT
DE RACCORDEMENT
AUX RÉSEAUX
D’ÉLECTRICITÉ
ET DE GAZ DE 981
LOGEMENTS
À MASSINISSA 
 Les travaux de raccordement aux

réseaux d’électricité et de gaz naturel
de 981 logements, au pôle urbain
Massinissa, dans la wilaya de Constantine
ont été lancés, a indiqué avant-hier, la
Direction de distribution de l’électricité et du
gaz (SADEG-Ali Mendjeli). "Le chantier de
raccordement de 981 logements type AADL
a été lancé", a précisé à l’APS, le
responsable de la SADEG-Ali Mendjeli,
Abdellatif Belahreche précisant qu’un
montant de l’ordre de 22 millions de dinars
a été mobilisé pour concrétiser ce projet. M.
Belahreche a, dans ce sens, ajouté que
tous les moyens humains et matériels ont
été mobilisés pour parachever le projet
dans les délais impartis. Soulignant que la
SADEG-Ali Mendjeli œuvre à satisfaire
toutes les demandes formulées en matière
de raccordement aux réseaux d’électricité
et de gaz naturel, M. Belahreche a indiqué
que d’autres projets dont celui des 400
logements du programme de l'Office de
promotion et de gestion immobilière (OPGI),
implanté à l’Unité de voisinage (UV) 18 à la
circonscription administrative Ali Mendjeli et
celui de 100 logements du programme LPA
(logements promotionnels aidés) dans la
commune d’Ouled Rahmoune étaient
également en cours de raccordement aux
deux réseaux. Il n'a pas manqué de
rappeler la bonne volonté de ses services
d'accompagner, en 2021 les différents
chantiers, implantés dans les cinq (5)
communes relevant de la compétence de la
SADEG-Ali Mendjeli, qui s’est soldée par le
raccordement aux réseaux d’énergie de 10.
000 logements de différentes formules. M.
Belahreche a, dans ce sillage, cité la mise
en service des réseaux de gaz et
d’électricité au profit des 4.000 logements
dans la commune d’Ain Abid et 450
logements au pôle urbain Massinissa, des
programmes de l’OPGI.  RR.. EE..

Promouvoir l’investissement pour se positionner
sur le marché étranger  

BBIISSKKRRAA

MÉDÉA   
Exportation de 25 tonnes de laiton vers la Turquie

Une cargaison de vingt-cinq (25)
tonnes de laiton, fabriqué par
l’entreprise « Arab Metal », sise à la
zone industrielle de Oued-Harbirl,
ouest de Médéa, a été exporté
avant-hier vers la Turquie, dans le
cadre de la promotion des
exportations, ont annoncé les
services de la wilaya. Cette

opération est la première du
genre, menée par cette entreprise,
spécialisée dans la transformation
de métaux, en particulier le laiton,
un mélange de cuivre et de zinc,
"très demandé" sur les marchés
étrangers, a indiqué la même
source, ajoutant que d’autres
cargaisons devraient être

exportées dans les prochaines
semaines. L’entreprise « Arab
Métal », installée, depuis 2021, au
niveau de la zone industrielle de
Oued-Harbil, dispose d’une
capacité de production estimée à
8500 tonnes/an de laiton et de
cuivre, commercialisée
principalement sur le marché

national. Celle-ci compte s’orienter,
à faveur des facilités accordées
par les pouvoirs publics, à  investir
les marchés extérieurs, avec la
perspective d’une augmentation
de la production, appelée à
doubler, dans un futur proche,
pour atteindre 1500 tonne/an, a-t-
on conclu. RR.. EE..
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De quoi vivaient les Alg    
EN 1964 L'ALGÉRIE ÉTAIT          

Le volume des échanges passede 357 milliards de francs(anciens) en 1954, à 743 en1959 et à 7,8 milliards defrancs (nouveaux) en 1962. Parrapport à la valeur de la pro-duction intérieure, celle ducommerce extérieur n'a cesséde croître (elle équivaut à 61 %de la production intérieure en1954, à 76,5 % en 1963).c) Enfin, l'Algérie reste un exportateur deminerais et notamment de minerai de fer.Après le creux des années 1962 et 63, 1964a été l'année de la reprise. Les tonnagesexportés en 1964 ont marqué une progres-sion de 45 % sur l'année précédente : ils ontporté sur 2.828.000 tonnes (alors que laproduction n'a atteint que 2.746.000tonnes). Cette progression s'explique par lareprise de la sidérurgie européenne : la pro-duction de l'acier a progressé de 14,5 % enGrande-Bretagne et de 13 % dans les paysde la C.E.C.A. Par ailleurs de nouveaux mar-chés se sont ouverts dans l'Europe de l'Est(U.R.S.S., Pologne, Tchécoslovaquie). Leminerai provient avant tout des mines del'Ouenza dans l'Est algérien (plus de 2,4 Mtonnes), mais aussi de mines abandonnéespar leurs anciens concessionnaires et quiont été rouvertes : mines de Timezrit, duZaccar, de Béni Saf. Malgré tout, ces expor-tations restent minimes à l'échelle mondialeet surtout le minerai de fer est durementconcurrencé : en effet, ce minerai à 55 % deteneur moyenne est souvent bien éloigné dulittoral (les mines de l'Ouenza sont à plus de300 km d'Annaba (Bone), le port exporta-teur) et les frais de transport comptentselon les mines de 37 à 50 % dans le prix devente du minerai. L'Algérie exporte égale-ment de petites quantités de minerais nonferreux : cuivre, 4.000 tonnes, plomb et zinc,18.000 et 62.000 tonnes.Par contre, 1964 a été une mauvaise annéepour les phosphates : les exportations ontété presque nulles. La mine du Kouif estépuisée. Le gisement du Djebel Onck est encours d'aménagement et dans le courant de

1965, l'Algérie pourra reprendre sa placesur le marché mondial des phosphates : lesprévisions portent sur une exportation de900.000 tonnes de phosphate enrichi paran.3°) Les importations sont beaucoup plusdifficiles à saisir en l'absence de statistiquesdouanières. Quelques traits d'ensemblepeuvent cependant être dégagés:a ) la part des produits alimentaires resteimportante et même surprenante par cer-tains côtés. Elles comptent pour 25 à 30 %des importations (26 % en 1963 et 30 % surle premier semestre de 1964). Elles dépas-sent le taux des années précédentes. L'Algé-rie importe de grandes quantités de viandeet de produits laitiers car l'élevage algérienest loin de pouvoir satisfaire les besoins. Letroupeau bovin a beaucoup souffert de laguerre : en 1954 l'Algérie comptait6.000.000 d'ovins, elle n'en a plus que4.000.000, alors que la population a consi-dérablement augmenté. Le troupeau bovinest très réduit : 300.000 malgré les effortstentés pour son adaptation. Tout le sucreconsommé (240.000 tonnes) vient del'étranger. L'Algérie achète aussi des oléagi-neux et les articles tropicaux qu'elle ne pro-duit pas : thé, café (30.000 T) et bananes(17.000 T). En parcourant les statistiqueson est surpris de constater que l'Algérie quiexporte des pommes de terre en importedes quantités équivalentes car il lui estimpossible de conserver dans de conditionssatisfaisantes les produits de sa récolte.Enfin, l'Algérie, en 1964, maintient sesimportations de blé tendre (690.000 quin-taux). Ces importations substantielles deproduits alimentaires traduisent l'inadapta-tion de l'agriculture aux besoins du pays ;b) les textiles, notamment les cotonnades,sont aussi un produit d'importation tradi-tionnel de l'Algérie. Ils comptent pour 15 %dans l'ensemble des importations ;c) le reste est constitué par les produitsindustriels : métallurgiques, électriques etchimiques.En l'absence de toute statistique d'en-semble, il est bien difficile ďévaluer la part

des biens d'équipement et de biens deconsommation. A titre indicatif, les servicesde la planification avancent pour 1963 leschiffres suivants : 24 .% pour les biensd'équipement, 33 % pour les biens manu-facturés de consommation. Il semble quepour 1964, le pourcentage des biens d'équi-pement se soit maintenu : les grands tra-vaux se sont en effet poursuivis (construc-tion du troisième oléoduc, édification ducomplexe sidérurgique d'Annaba, etc.).III. A la recherche de nouveaux clients etfournisseursAvant 1962, plus de 80 % des échanges sefaisaient avec la France (en 1960 : 83,9 %des exportations, 80,8 des importations).L'Algérie a le désir de rompre ces liens tropétroits de dépendance économique : elleentend «diversifier son commerce exté-rieur». En fait, il ne s'agit pas de remplacersystématiquement le marché français pard'autres. Le but est de trouver de nouveauxdébouchés afin d'intensifier les échanges.Depuis 1963, de nombreux accords bilaté-raux ont été conclus avec des pays euro-péens : Suisse, Espagne ; avec des pays envoie de développement : l'Egypte, Tunisie,Maroc, et surtout avec les pays socialistes :U.R.S.S., Bulgarie, Cuba, Yougoslavie, ChinePopulaire, etc. Par ailleurs, des statistiquesconcernant le Service de l'Expansion com-merciale de la Chambre de Commerce d'Al-ger permettent de cerner cet effort de diver-sification. Ce service s'efforce d'établir desrelations entre commerçants algériens etcommerçants étrangers : les statistiques de«mises en relations d'affaires» pour 1964sont assez révélatrices : sur 761 proposi-tions, le Japon vient en tête avec 95 proposi-tions (soit 12,6 %), la France au second rangavec 61 propositions, soit 10,5 % 5, puis despays comme l'Allemagne Occidentale (10 %des propositions), l'Italie (8 %), l'Espagne(5 %). Les U.S.A. sont plus mal placés avecun pourcentage de 3,5. Pourtant, les difficul-tés sont grandes et il y a bien peu de chan-gement dans la répartition géographiquedes échanges commerciaux.1°) Les échanges franco~algériens restentde très loin les plus fournis. La Francedemeure le premier client et le premierfournisseur de l'Algérie 6. Elle achète 75,1% des produits algériens et lui fournit 71 %de ses achats. Ce pourcentage élevé estpourtant depuis 1961 en légère diminution,surtout pour les importations.
PART DE LA FRANCE DANS LE
COMMERCE EXTÉRIEUR
ALGÉRIEN EN %5. Le chiffre concernant la France n'a pas lamême signification que pour les autrespays. Les circuits commerciaux entre lesdeux pays sont établis de longue date et lesrelations s'établissent directement sanspasser par l'intermédiaire de la Chambre deCommerce. 6. L'Algérie reste aussi pour laFrance un partenaire important : dans lazone franc les échanges avec l'Algérie figu-rent au premier rang. Dans l'ensemble deséchanges français pour 1964, ils représen-tent 8% aux importations et 5,5 % auxexportations.

La balance commerciale avec la France estdésormais excédentaire : c'est le fait le plusmarquant alors qu'avant 1961 elle était aucontraire largement déficitaire.Les exportations sont en augmentation parrapport à 1963. Elles bénéficient, à vrai dire,de grandes facilités. D'une façon générale,les produits algériens pénètrent en Franceen franchise douanière. Cependant des dis-positions particulières s'appliquent au vinet aux fruits et légumes. L'importation desvins est, on l'a vu, contingentée, les fruits etlégumes sont soumis à la procédure des prixminima : ils entrent librement sauf si lesprix français descendent au-dessous d'uncertain niveau.— Les produits agricoles constituent plusde 37 % des exportations algériennes versla France. La France achète la quasi totalitédu vin exporté, des primeurs (95 %). Par

contre la part des agrumes est en diminu-tion (elle a acheté 87 % des agrumes en1963, mais seulement 70 % en 1964). LaFrance se procure aussi des produits del'agriculture traditionnelle: olives (80 % desexportations), alfa (50 % des exportations),liège et tabac.— Les produits pétroliers constituentdésormais l'essentiel (57 % ) des achatsfrançais. 76 % du pétrole algérien est écou-lé sur le marché français, soit 20 millions detonnes. Depuis avril 1964, avec la mise enservice de la raffinerie d'Alger, la Franceachète également des produits raffinés(700.000 tonnes).— Par contre, les minerais n'ont représentéqu'une faible part des échanges (1,2 %) : laFrance achète avant tout le minerai de zinc.Les importations en provenance de la Fran-ce sont en sensible diminution par rapport à1963 (10 %). Il est plus facile pour l'Algériede trouver de nouveaux fournisseurs que denouveaux clients. Les marchandises fran-çaises bénéficient aussi d'un tarif douanierpréférentiel. Par ailleurs 65 % des marchan-dises contingentées étaient réservées auxproduits français en 1964 7. La France satis-fait l'essentiel des importations alimen-taires de l'Algérie : produits laitiers, viande,sucre (180.000 tonnes sur les 220.000importées). La France fournit l'Algérie enoléagineux. Au total les produits alimen-taires représentent 23 % des achats algé-riens en France. Les textiles constituent unposte important (19 % des importations) lereste est constitué en 1964 par des produits

   
    
  

                                                                                   

               
   

                                                                                                    
    
                                                     

                                                                                                                                                                  
   

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                               

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                               

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                  

 Les documents exclusifs que vous allez lire, certainement pour
la première fois, sont tirés du livre de Georges Mutin «LE
COMMERCE EXTÉRIEUR DE L'ALGÉRIE EN I964». Au cours de ces
années, le commerce extérieur a pris une place de plus en plus
importante dans l'économie algérienne. 
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    ériens avant le pétrole?
   T, AVANT TOUT, UN EXPORTATEUR DE PRODUITS BRUTS AGRICOLES 

                                                                                                                                                                                                                                                                                                      

                                                                                                                                                                                                                                                                         

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                  
     

 
                                                                         

                                                                                                              

                                                                                                                                                                                                               

industriels, métallurgiques, électriques etchimiques.
LES ÉCHANGES AVEC LES PAYS
DE LA COMMUNAUTÉ
ECONOMIQUE EUROPÉENNE 2°) Les échanges avec les autres pays de laCommunauté Economique Européenne sesont développés. Avec l'Allemagne del'Ouest le solde de la balance commercialeest positif. La République Fédérale participepour 7,5 % aux exportations (pétrole885.000 t. ; minerai de fer 386.000 t. etagrumes) contre 1,9 % aux importations.L'Italie vient en seconde position, ses achatsnotamment de minerai de fer (850.000 t.),de pétrole, dépassent ses ventes de textileset de produits manufacturés. La Belgique etla Hollande ont une part beaucoup plusréduite. Au total, les partenaires de la Fran-

ce dans le Marché Commun comptent pour10,6 % aux exportations, 6,1 % aux impor-tations de l'Algérie.
LA PART DES CINQ
PARTENAIRES
DE LA FRANCE A LA C.E.E.II semble bien que la politique de diversifi-cation a consisté à déplacer une partie destransactions faites avec la France sur lesautres marchés de la C.E.E. Le problème del'association de l'Algérie à la C.E.E. n'est pasencore tranché. En attendant, pourtant, lesSix ont décidé d'étendre à l'Algérie la réduc-tion douanière applicable à partir du 1erjanvier 1965.3°) Si on fait entrer en ligne de compte leschiffres concernant la Grande-Bretagne quiachète plus d'un million de tonnes de mine-rai de fer, près de la moitié de l'alfa, on serend compte que les relations commercialede l'Algérie sont avant tout tournées versl'Europe Occidentale.
LA PART DE LA C.E.E.
ET DE LA GRANDE-BRETAGNE4°) Les courants d'échanges vers le conti-nent africain sont peu affirmés. Les pays duMaghreb ont des économies trop peu com-plémentaires pour alimenter des relationscommerciales soutenues. La part de la Tuni-sie est infime, le Maroc est surtout un four-nisseur de denrées agricoles. Les liens avecl'Afrique Noire sont aussi très ténus : seule

la Côte d'Ivoire compte vraiment pour sesventes de produits tropicaux (bananes etcafé).5°) Cependant 1964 a vu l'apparition departenaires nouveaux pour l'Algérie : cesont les pays socialistes. Les échanges sem-blent se confirmer dans les premiers moisde 1965. Ils restent bien timides et ne repré-sentent guère plus de 4 à 5 % dans l'en-semble des échanges algériens. L'U.R.S.S.maintient ses achats traditionnels de liège(50 % de la production), mais depuis 1964s'y ajoutent les agrumes (15.000 t.) et leminerai de fer en provenance de la mine duZaccar (241.000 t.). Les démocraties popu-laires ont également fait des achats de mine-rai de fer (Tchécoslovaquie, Bulgarie) etd'agrumes (Tchécoslovaquie). La Chine estun client nouveau pour l'Algérie. Elle achètenotamment des camions Berliet fabriquésdans l'usine de Rouiba, près d'Alger.6°) Enfin, deux pays prennent une placeimportante aux importations : les Etats-Unispour 8 % et divers indices laissent présagerque l'implantation américaine ira en sedéveloppant. Le Japon cherche également àfaire la conquête du marché algérien, maisen 1964, il n'est intervenu que pour 1 %dans les importations.
IV. VERS UNE NOUVELLE
GÉOGRAPHIE PORTUAIREL'activité portuaire a subi les contrecoupsde l'évolution du commerce extérieur. Enraison du morcellement et de l'allongementde la façade littorale, aucun port ne peutprétendre à jouer un rôle majeur. Tous peu-vent être présentés comme des exemples deports à fonction régionale : ils sont reliés parroute et voies ferrées à un arrière-pays oùse succèdent plaines littorales et sublitto-rales et pour certains d'entre eux hautesplaines et désert. Jusqu'à l'Indépendance,leur trafic était disproportionné en valeur etparfois en poids. Les importations de maté-riel, de produits de consommation destinésavant tout à la clientèle européenne l'em-portaient de loin sur les exportations. Avecla chute des importations, la baisse de cer-taines exportations, l'activité portuairedepuis 1962 a beaucoup baissé et en 1963on a pu faire des comparaisons parfois troprapides avec les années précédentes.En fait, ces ports sont en pleine mutation. Laplupart ont tendance à devenir ce que l'onpourrait appeler des ports industriels.Comme beaucoup de pays en voie de déve-loppement l'Algérie cherche à «valoriser»ses produits d'exportation. Elle veut cesserd'être uniquement un exportateur de pro-duits bruts. Elle tente de faire subir une pre-mière transformation à ses produits : aupétrole, au gaz, aux minerais. Bien souvent,la localisation la meilleure pour ces opéra-tions est portuaire. Tous les ports ne sontcependant pas concernés au même degrépar cette politique. 1°) Certains ports ontconservé intégralement leurs anciennesfonctions régionales. Ce sont des ports dontle trafic total a baissé de plus de moitié parrapport à 1960 ou 1961. Mostaganemillustre bien ce fait; le trafic de 1960 portaitsur 672.000 tonnes, en 1963, il n'était quede 325.000 tonnes. Ce sont les importationsqui ont subi la plus forte réduction (plus de75 % : 50.000 tonnes contre plus de200.000) : Mostaganem dessert, en effet,l'Oranie orientale qui était une région large-ment européanisée. Le chiffre des exporta-tions s'est mieux maintenu : (275.000tonnes contre 420.000 en 1960). Mostaga-nem est resté en 1963 le port d'exportationdes vins (plus de 75 % de son tonnage) etdes agrumes (20 %). Skikda (ex-Philippevil-le) offre un exemple analogue : 500.000

tonnes en 1964 contre 937.000 en 1960. Lesexportations, comme à Mostaganem, ontmieux résisté. En liaison ferroviaire et rou-tière avec Constantine et sa région avec, auSahara, Biskra et Touggourt, le port exporteavant tout des produits agricoles : la quasitotalité des dattes (26.000 tonnes) qui pro-viennent de la région de Biskra, des céréalesdes hautes plaines constantinoises (45 % dutonnage), les agrumes de la région littorale.Les importations n'ont diminué que de moi-tié (270.000 tonnes contre 600.000) carelles sont destinées à ravitailler la ville deConstantine.2°) Les ports exportateurs de produitsminiers manipulent des tonnages plus sub-stantiels. Bejaia (ex-Bougie) est devenugrâce au pétrole le premier port, en tonnagede l'Algérie. Bien abritée des vents du Nord-Ouesř, la rade de Bejaia est un des meilleursmouillages de l'Algérie en eau relativementprofonde (de 10 à 13 mètres). Le port, reliéau gisement d'Hassi-Messaoud par un oléo-duc de 660 km, a connu en 1964 un trafic de14,8 millions de tonnes en presque totalitécomposé par les exportations de pétrole(Bougie n'exporte que très peu d'agrumeset de minerais), les importations n'ont portéque sur 144.000 tonnes.Annaba (ex-Bône) a connu depuis 1960 unebaisse considérable de son trafic qui de 4,4millions de tonnes a passé à 2,4 en 1963pour se relever légèrement en 1964 : 2,9millions de tonnes (2,6 aux exportations, 0,3aux importations). Dans ce bilan la chutedes «marchandises diverses» est importan-te : les importations ont baissé de plus des2/3 (170.000 tonnes contre 600.000 en1960), les exportations (vins, céréales,agrumes, alfa) sont aussi en déclin (165.000tonnes contre 200.000). Ainsi, Annaba, reliépar voie ferrée aux mines de l'Ouenza et auxgisements de phosphates, reste-t-il avanttout un port exportateur de minerais (95 %des exportations, soit 2,4 millions detonnes). Il a connu en ce domaine quelquesdifficultés en 1964 : les exportations dephosphates ont presque cessé. Cependantl'avenir immédiat du port s'annoncemeilleur : la reprise des exportations deminerais de fer, sensible dès 1964, se confir-me pour 1965 et dès 1966 le port pourracompter sur les phosphates du gisement duDjebel Onck (prévisions de 900.000tonnes). A plus longue échéance, la progres-sion du trafic portuaire est liée à l'aménage-ment de la plaine ď Annaba, déjà largementcommencé. Le barrage de la Bou Namoussa,inauguré au printemps 1965, permettra l'ir-rigation de 15.000 ha environ. Les exten-sions du secteur irrigué pourront fournirdes nouveaux produits d'exportation(agrumes surtout). Par ailleurs, le complexe

sidérurgique est en cours d'édification :c'est un nouvel exemple de localisation litto-rale de la sidérurgie. Il traitera du mineraide fer algérien de plus faible teneur que leminerai marchand. Le port importera lecoke nécessaire et exportera des produitssidérurgiques.3°) Ce sont les deux grands ports commer-ciaux : Alger et Oran qui ont connu les modi-fications les plus importantes en 1964. Levolume des échanges d'Alger pour 1964reste du même ordre que celui de 1960 oudes années précédentes : 4,4 millions detonnes contre 4,7 en 1960. Mais la structuredu trafic a bien changé. La part des «mar-chandises diverses» (pétrole exclu) a dimi-nué depuis 1960 : de 3,1 millions de tonnesà 2. La baisse porte avant tout sur les impor-tations : produits de consommation, maté-riaux de construction ; seules les importa-tions de machines et matériel métalliqueont progressé en raison de la constructiondu 3e oléoduc. Les exportations ont variédans de moindres proportions. Alger resteexportateur de produits agricoles : vins(400.000 tonnes), fruits (42 % des agrumesexportées par l'Algérie) primeurs (80 % desexportations algériennes), alfa. En outre,Alger exporte le minerai de fer du Zaccar(240.000 tonnes). Mais ce sont surtout leshydrocarbures destinés à la raffinerie8 miseen service en avril 1964, qui ont permis auport de maintenir son trafic. Le pétrole esttransporté par tanker de Béjaia au port d'Al-ger, il est acheminé ensuite par canalisa-tions vers la raffinerie d'El Harrach (MaisonCarrée) dans la banlieue industrielle d'Al-ger. L'Algérie cesse désormais d'importerdes produits raffinés : elle va, au contraire,s'en trouver exportatrice car la capacité deraffinage de 2.500.000 tonnes excède lesbesoins intérieurs. En 1964, la raffinerie atraité 1.360.000 tonnes, 900.000 tonnes ontété livrées sur le marché algérien (dont300.000 par cabotage) ; le reste a été expor-té vers la France.Oran est le port dont la baisse de trafic a étéla plus spectaculaire. On a parlé d'un véri-table déclin du port: (1.700.000 tonnes en1964 contre 2.900.000 en 1960). Il restetout de même le grand port de l'Oranie maisson trafic a souffert du départ des Euro-péens. Les importations sont tombées à800.000 tonnes. Aux exportations Oran estconcurrencé par d'autres ports : Mostaga-nem exporte des produits agricoles ; BéniSaf est un petit port exportateur de mineraisde fer (150.000 tonnes en 1964). Le port n'aembarqué en 1964 que 900.000 tonnes: lesvins comptent pour plus de la moitié (55%), les céréales pour 16 % : Oran est ledébouché des «Plaines à farine» de l'Oranie(Sidi Bel Abbès). I.Med Amine
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10 SSAAHHEELL--MMAAGGHHRREEBB

Intervenant à une confé-rence au Centre Echaâbpour les études etrecherches (Alger) sur"L'avenir de la crise libyen-ne", l'ex-ambassadeur del'Algérie en Libye, Salah Bou-cha a indiqué qu'on ne sau-rait parler d'un règlement decrise en Libye en l'absence del'Algérie, ni parvenir à unesolution qui soit défavorableà l'Algérie, arguant que "lerèglement du conflit doit sefaire à la lumière d'uneapproche renfermant tousles principes fondamentauxde l'approche algérienne".Dans son approche, l'Algériea veillé à ce que le règlementde la crise serve en premierlieu les intérêts du peuplelibyen qui, en plus d'êtremaître de sa décision, estappelé à s'unir dans toute sacomposante pour réaliser laréconciliation nationale parla voie du dialogue entre bel-ligérants, en sus de la pour-suite du soutien, notammentsécuritaire pour permettre àla Libye de parachever leprocessus d'édification deses institutions sécuritaireset économiques.Le diplomate a mis en avant"l'importance d'une solutionrégionale au conflit libyen,un point déjà affirmé dans lediscours politique officielalgérien et clairement expri-mé lors des multiples ren-contres abritées par l'Algériepour le règlement de la criseen Libye", appelant les paysvoisins de la Libye "à jouerun rôle efficient de partenai-re essentiel de ce pays voisinpour concourir à sa sortie decrise, compte tenu des défissécuritaires et géopoli-

tiques". "La crise en Libye quiperdure aujourd'hui danstous ses aspects et sa com-plexité continue de heurter leprocessus international", a-t-il averti, citant pour preuvele report des élections géné-rales prévues le 24 décembredernier.Pour sa part, Mme TassaditMessiheddine, enseignante àl'Ecole nationale supérieuredes sciences politiques a axéson intervention sur la situa-tion politique et sécuritaireactuelle, notant que l'amélio-ration enregistrée dans ledossier libyen, notammenten termes de cessez-le-feu etdes efforts visant à atténuerles scissions sur la scènepolitique libyenne demeu-rent insuffisants en l'absencede fortes institutions del'Etat qui veillent à préserverles intérêts du peuple libyendevant être placés au-dessus

de toutes autres considéra-tions". Malgré ces réalisa-tions sécuritaires sur lascène libyenne, "la lutteinterne et l'ingérence exté-rieure compliquent encore lascène libyenne", a indiquéMme Massih-Eddine.L'académicienne a mis l'ac-cent sur l'impératif de laréconciliation nationale glo-bale à la faveur d'un  soutienrégional et international.Dans ce cadre, elle a évoquél'expérience algérienne enmatière de réconciliationnationale et de concorde civi-le qui a prouvé son efficacitédans la restauration de lacohésion au sein du peuplelibyen, rappelant l'approchealgérienne pour le règlementde la crise libyenne, uneapproche basée sur les prin-cipes constants de l'Algériede bon voisinage et de non-ingérence dans les affaires

internes des pays outre lapréservation de l'intégritéterritoriale de la Libye etl'unité de son peuple.Pour sa part, le secrétairegénéral du conseil consultatifde l'Union du Maghreb arabe(UMA), Said Mokadem a évo-qué les questions institution-nelles et les mécanismes juri-diques du règlement de lacrise libyenne, soulignant lanécessité de mettre en placeun mécanisme juridiquepour l'organisation des élec-tions générales, car il estimpossible d'organiser unscrutin sans un cadre consti-tutionnel".Mokadem a rappelé la diver-gence des puissances mon-diales sur la forme de l'Etatlibyen, critiquant l'absenced'un mécanisme de mise enœuvre entre les pays voi-sins".
R.I.

Des diplomates, des politiques et des enseignants universitaires ont affirmé que tout règlement de
la crise en Libye devrait impliquer l'Algérie, soulignant que toute solution doit intégrer les principes
fondamentaux de l'approche algérienne, notamment la réalisation d'une réconciliation nationale
libyenne inclusive, unique voie de sortie de crise.

TRANSITION AU MALI :  

Quelles sont les sanctions de la CEDEAO
et la réaction des autorités maliennes ?La CEDEAO, le principal blocrégional d'Afrique de l'Ouest, adécidé de fermer les frontièresde ses États membres avec leMali et d'imposer des sanc-tions économiques en réponseau retard pris dans la tenuedes élections après une transi-tion de 18 mois. Une décisionque le gouvernement malien aaussitôt dénoncé.Le gouvernement malien acondamné ce qu'il a qualifié desanctions "illégales et illégi-times" imposées au pays par laCommunauté économique desÉtats de l'Afrique de l'Ouest(CEDEAO) le 9 janvier en rai-

son d'un retard potentiel dansle retour du pays à un régimecivil.Dans un communiqué lu sur lachaîne de télévision publiqueORTM, le ministre de l'Admi-nistration territoriale et porte-parole du gouvernement, lecolonel Abdoulaye Maiga, adéclaré que "le Mali condamnefermement ces sanctions illé-gales et illégitimes"."Ces mesures contrastent avecles efforts déployés par le gou-vernement et sa volonté d'en-gager le dialogue pour parve-nir à un compromis avec laCEDEAO sur le calendrier des

élections au Mali", indique lecommuniqué. Il a ajouté queles sanctions de la CEDEAOviolaient les traités et statutsrégionaux. Quelles sont lessanctions imposées par laCEDEAO ? Les dirigeants de laCommunauté économique desÉtats d'Afrique de l'Ouest(CEDEAO) ont adopté dessanctions sévères contre leMali, le dimanche 9 janvier, enraison de l'incapacité de lajunte au pouvoir à respecter ladate limite prévue, en février,pour la tenue d'électionsvisant à rétablir un régimecivil. I. M.

LES PUISSANCES NE FERONT QU’INSCRIRE LES POURPARLERS DANS LA DURÉE

Appel à l'adoption de l'approche
algérienne pour le règlement

de la crise en Libye

LIBYE : 

WILLIAMS SE
FÉLICITE DE LA
RÉUNION DES CHEFS
MILITAIRES À SYRTE
 La conseillère spéciale du

secrétaire général de l'ONU pour
la Libye, Stephanie Williams, a salué
une réunion entre le chef militaire du
gouvernement intérimaire libyen et
celui de l'armée basée dans l'est du
pays, réitérant "le soutien de l'ONU à
une résolution pacifique du conflit de
longue date dans le pays".
Mme Williams a émis ses remarques
après la rencontre de samedi entre
Mohamed al-Haddad, chef d'état-
major du gouvernement d'union
nationale, et Abdel Razek Al-Nadori,
commandant général par intérim de
l'Armée nationale libyenne basée dans
l'est du pays, tenue dans la ville
côtière de Syrte (nord).
"Je réitère le soutien des Nations unies
à tous les efforts déployés à différents
niveaux pour unifier l'institution
militaire", a écrit Mme Williams sur
Twitter.
Mercredi dernier, la conseillère
spéciale d'Antonio Guterres a déclaré,
après avoir rencontré un certain
nombre de représentants de la
coordination des partis et blocs libyens
à Tripoli, que "les Nations unies
soutiendront le peuple libyen dans sa
revendication d'un processus électoral
pour venir à bout de la longue période
de transition".
La diplomate américaine a ajouté que
les représentants de la coordination
des partis et blocs "ont exigé de ne
pas contourner la volonté des 2,8
millions de Libyens qui se sont inscrits
pour voter aux élections".
Elle a également souligné la
"nécessité de déployer des efforts
fermes pour aller de l'avant dans la
réalisation du processus de
réconciliation nationale et de justice
transitionnelle". Stephanie Williams a
discuté, le même jour, avec le chef de
la Haute Commission électorale
nationale, Imad al-Sayeh, des moyens
proposés afin de soutenir les efforts
pour le déroulement des élections.
L'élection présidentielle devant avoir
lieu le 24 décembre dernier tel qu'il a
été suggéré par le Forum de dialogue
politique libyen (FDPL) a été annulée,
en raison de la "non-réunion des
conditions de sa tenue".
"Les donnes techniques, judiciaires et
sécuritaires devant permettre sa tenue
n'étaient pas réunies", avait déclaré la
commission parlementaire chargée du
suivi des élections.

RR..II..
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M.D." Nous devons bien démarrerle tournoi, comme on l’avaitfait en 2019 en Egypte. Il vafalloir être présents sur tousles plans. Si la Sierra-Leone seretrouve aujourd’hui danscette phase finale, c’est qu’ellea réalisé de bons résultats. Onconsidère tout le monde, car sidemain on baisse la garde, onva le payer cher. On doitprendre cette équipe très ausérieux", a indiqué Belmadi,lors d’une conférence de pres-se tenue au stade de Japoma.Tenante du titre, l’équipenationale évoluera égalementaux côtés de la Guinée équato-riale et de la Côte d'Ivoire." A priori, il était convenu quele Nigeria et le Bénin puissentpasser à la CAN-2021, mais laSierra-Leone avait réussi às’imposer face au Bénin etvalider son billet pour la phasefinale. Ils ont fait 4-4 face auNigeria. Je l'ai dit et je le répè-te, il n y a plus de petiteséquipes en Afrique ", a-t-ilajouté.Avant d'enchaîner : " Nousarrivons en tant que détenteurdu titre. Le niveau de la com-pétition sera extrêmementfort, il y a plusieurs équipesqui sont capables de rempor-ter le trophée".Belmadi a d'emblée annoncéla couleur en affichant sonambition de conserver le tro-phée, remporté en Egypte : "Nous allons entrer dans cettebataille dès demain avec l’am-bition logique de conservernotre titre, même si ce ne serapas chose aisée".Concernant l’horaire " peuhabituel" de la rencontre, lecoach national a tenu à rassu-

rer sur l’importance des’adapter aux conditions cli-matiques." L'horaire est peu habituel,nous allons jouer à 14h00 enpleine chaleur et humidité,mais on doit s’adapter à ça.Nous avons cette expériencede gérer cet aspect, au mêmetitre que le Covid-19. D'unmatch à un autre, on peutperdre des joueurs. Il ne fautpas se plaindre, il faut trouverdes solutions".D'autre part, Belmadi a recon-nu que la préparation effec-tuée à Doha (Qatar), en vue dela CAN-2021, était " particuliè-re"." Nous avons eu une prépara-tion compliquée et tronquée,ça été un peu particulière,notamment avec l’annulationdu match amical face à la Gam-bie".Interrogé sur l’absence ducapitaine des " Verts " RiyadMahrez durant le stage de

Doha, Belmadi a tenu à clari-fier ce cas. " Riyad a enchaînédes matchs en Boxing Day,donc il était convenu de le lais-ser récupérer. Il n’était pasquestion qu’il arrive sur lesrotules, le plus important pourlui était de rejoindre le groupeavec ses pleines capacitésphysiques".Sur le plan de l’effectif, outrele milieu défensif Ismaël Ben-nacer, suspendu pour cumulde cartons, Belmadi devrait sepasser des services du défen-seur Ramy Bensebaïni, mala-de." Ramy est malade, mais ça n’arien à avoir avec le Covid-19, ilse sentait bien hier soir. Quantà Mehdi Tahrat (confiné àDoha après avoir été testépositif au Covid-19), il estdésormais négatif, et varejoindre le groupe ce lundi.Nous avons deux autresmalades, on verra s’ils serontdans la possibilité derejoindre le groupe ".Enfin, Belmadi a salué la déci-sion de la Confédération afri-caine (CAF) d’utiliser la VAR(assistance vidéo à l’arbitrage,ndlr) pendant l’ensemble desrencontres du tournoi." Cela va permettre d’avoir desmatchs avec le moins d’inci-dents possibles, et faciliter leschoses pour les arbitres. Calimite les erreurs, les oublis, etles non-vus. J’ai parlé hier avecun instructeur arbitrage deCAF, je lui ai fait montre denotre ressenti à propos de l’ar-bitrage", a-t-il conclu.L'autre match du groupe E,mettra aux prises demain austade de Japoma (20h00) laGuinée équatoriale à la Côted’Ivoire.  M.D

BELMADI SUR LE MATCH CONTRE LA SIERRA-LEONE 

«Nous allons entrer
dans cette bataille 
pour conserver
notre titre»
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CAN-2021 
TROIS
JOURNALISTES
ALGÉRIENS
AGRESSÉS À
DOUALATrois journalistes algé-riens, dont l'envoyé spé-cial de l'APS, se trouvantau Cameroun pour assu-rer la couverture de laCoupe d'Afrique desNations (CAN), ont étévictimes avant-hier soirdans la ville de Doualad'une agression à l'armeblanche.Lors de cette agression,survenue près de l'hôteloù ils résident, les troisjournalistes algériens ontété dépossédés d'effetspersonnels, notammentdes téléphones portables.Suite à cette agression, ilsont été entendus par lesautorités sécuritaireslocales aux fins d'enquê-te. Avant cela, ils ont étéadmis dans une structuresanitaire de proximitépour s'assurer de leurétat de santé.   Le ministre de la commu-nication, Mohamed Bous-limani, et celui desAffaires étrangères et dela Communauté nationaleà l'étranger, RamtaneLamamra, suivent deprès cette affaire, a-t-onappris auprès de cesdeux départementsministériels.Le président de la Fédé-ration algérienne de foot-ball (FAF), Amara Charaf-Eddine, qui se trouve surplace, a tenu à "condam-ner vigoureusement lalâche agression" dont ontfait l'objet ces trois jour-nalistes, en l'occurrenceMohamed Aissani, del'APS (Algérie Presse Ser-vice), Smail MohamedAmokrane, du quotidienCompétition, et MehdiDahak, de DZ Foot.
FOOTBALL / LIGUE 1  
MC ALGER-
PARADOU AC EN
TÊTE D'AFFICHE Trois rencontres sont auprogramme de la mise àjour du calendrier, comp-tant pour la 6e  journéedu Championnat de Ligue1 de football, prévueaujourd’hui à partir de18h00, avec comme têted'affiche, le derby algé-rois entre le MC Alger etle Paradou AC.Le choix de cet horairefixé par la Ligue du foot-ball professionnel estdicté par le déroulementdu match de l"équipenationale algérienne quirencontrera mardi laSierra Leone à partir de14h00 (algériennes) enmatch comptant pour la1re journée du groupe E,de la CAN-2021 (repor-tée en 2022) au Came-roun.Le MC Alger (5e - 20 pts)tenu en échec à domicile

par l'US Biskra (1-1)recevra au stade du 5juillet d'Alger, le ParadouAC (4e - 21 pts), défait deson côté sur son terrainpar le nouveau promu leRC Arbaâ (1-2).Cette rencontre sera celledu rachat pour les deuxclubs algérois qui jouentles premiers rôles danscette compétition. Le"Doyen" qui n'a plus étébattu depuis son reversdevant le CS Constantine(3-0) lors de la 5e jour-née, a raté une belleopportunité de montersur le podium, et quiespère cette fois-ci, effa-cer son semi-échec devendredi, et poursuivresa belle série d'invincibi-lité.Le PAC encore traumatisépar son incroyable reversà domicile  face au RCA,jouera son va-tout faceaux "Vert et Rouge"considérés comme leurvéritable bête noire. Lescamarades du buteurattitré, Benbouali, comp-tent encore deux matchesen retard, avec l'espoirde déloger le CRB de sonfauteuil de leader.La JS Kabylie (9e - 17pts), auteur d'un grandexploit sur le terrain duchampion d'Algérie entitre, aura également l'oc-casion de poursuivre satrès belle remontée auclassement à l'occasionde la visite de l'US Biskra(7e - 18 pts) au stade du1er novembre de Tizi-Ouzou. Les hommes du coachtunisien, Souiyah, tou-jours en course en Coupede la Confédération, sontbien partis pour réussirun très bon parcours surtous les tableaux. Les gars des "Zibans" quiont failli surprendre leMC Alger (1-1) au stadedu 5 juillet (Alger) tente-ront de rééditer leur per-formance  face aux"Canaris" en dépit del'absence d'un  entraî-neur après le départ deYoussef Bouzidi. L'objec-tif de l'USB, reste toute-fois, l'obtention dumeilleur résultat pos-sible.  La dernière rencontre decette mise à jour, oppose-ra l'ASO Chlef (14 - 10pts) à la JS Saoura (5e -20 pts), deux équipes auxobjectifs diamétralementopposés.Les Chelifiens battus (1-0) chez le MC Oran,seront dos au mur,devant le club de Bécharégalement battu chez leCS Constantine par laplus petite des marges.La JSS tentera de renoueravec le succès, histoire derester dans le peloton detête, mais la missionsemble bien difficiledevant les "Lions de Che-liff" décidés plus quejamais, de s'éloigner de lazone de turbulences. 
APS

Le sélectionneur de
l'équipe nationale 
de football Djamel
Belmadi, a relevé hier
l’importance de bien
démarrer la 33e Coupe
d’Afrique des nations
CAN-2021 (reportée à
2022, ndlr) au
Cameroun (9 janvier – 
6 février), à 24 heures
de l'entrée en lice des
champions d'Afrique en
titre, aujourd’hui face 
à la Sierra-Leone, au
stade de Japoma à
Douala (14h00),
comptant pour le
groupe E.
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Ce rituel diffère d'unerégion à l'autre, et àGhardaïa par exemple,cette fête est préparée dès ledébut du mois de janvier parles enfants, les femmes et leshommes, en tenant comptedes mesures strictes à res-pecter.Célébré dans la singularitédes traditions ancestrales dela région la nuit du 6 au 7 jan-vier, le nouvel an Amazigh auM’zab obéit à une traditionliée aux activités agricoles etaux ressources essentielles àla vie paysanne. Il marque le début de la sai-son hivernale et l’annéeagraire dans cette région auclimat aride.La différence de date de célé-bration de Yennayer danscette région, contrairement àd’autres où il est célébré le 12janvier, reste encore mysté-rieuse et aucune source n’apu éclairer l’énigmatiquedate du 6 au 7 janvier (Yen-nayer) dans le M’zab.Cependant, tout le mondes’accorde sur le fait que lenouvel an Amazigh renvoieau calendrier agricole,explique M. Salah Tirichine,enseignant à la retraite.Pour les habitants des oasisdu M’zab, cet événement quicoïncide avec la fin de lacueillette de la productionphœnicicole constitue uneétape cruciale pour passer enrevue la situation environne-mentale des palmeraies etannoncer le début de l’opéra-tion de soins et de toilettage

des palmiers dattiers produc-tifs, a indiqué à l’APS HadjBakir, propriétaire d’une pal-meraie à Ghardaïa.Le but de l’opération est dedébiter à la scie tranchanteou à la hache les palmessèches, les rémanents etautres arbustes morts, lapousse des rejets, le lif et lesrestes des hampes florales,afin de permettre au sol deconserver l’humidité et leséléments nutritifs mais ausside réduire les risques d’in-cendie, a-t-il expliqué.L'opération de toilettagetouche également les séguiaset autres réseaux de partagedes eaux d’irrigation des pal-meraies, a précisé ce connais-seur des travaux saisonniersagricoles. Pour Dr. AhmedNouh, notable de Béni-Isguen, cette journée du nou-vel an Amazigh, qui présaged’une nouvelle année fécon-de, constitue également pourla gent féminine du M’zab uneoccasion pour discuter de lasituation de la femme, notam-ment les nouvelles mariées."Chaque famille offre un plat(le fameux R’fis) à la nouvellemariée et les femmes seconseillent sur la vie ducouple, des enfants et s’en-quièrent de la situation desveuves et des divorcées, dansun climat de solidarité", aprécisé M. Nouh.Ces rituels qui tirent leurrésilience historique de l’atta-chement des habitants duM’zab à leur culture ancestra-le et consolident la cohésion

sociale et la solidarité, variententre le désir de s'attirer labénédiction, s’assurer uneannée faste et éloigner lemauvais sort.Chaque année, Yennayer estcélébré à la manière desancêtres, avec la même fer-veur, le même recueillementet tout le cérémonial habituelautour des plats spéciauxminutieusement préparéspour la soirée du nouvel anAmazigh et qui doivent conte-nir que des ingrédients decouleur blanche (sucre,semoule, lait, etc), afin, dit-on,que la nouvelle année soitune année de paix et de bon-heur.
UNE CÉLÉBRATION QUI
AUGURE D’UNE ANNÉE
AGRICOLE FASTER’fis, un plat du terroir, incon-tournable lors de la célébra-tion du nouvel an Amazigh, seprépare essentiellement àbase de semoule, sucre, lait etœufs, que la ménagère faitcuire sous forme de galettequi est effritée est passée à lavapeur.Imbibé de smen (graisse ani-male naturelle) et décoréavec du raisin sec et des œufsdurs, ce plat réunit toute lafamille élargie, et est ponctuéd’une prière suivie de la lec-ture du verset de la Fatiha duSaint Coran pour implorerDieu de faire de cette nouvel-le année, considérée commele début de la saison agricole,une année faste pour l’agri-culture et l’hydraulique.La soirée de Yennayer chez

les familles Amazighophonesdans le M’zab s’achève dansune atmosphère rituelle pardes jeux appelés Alaoune,genre de Bouqala algéroise.D’autres plats spéciaux ettout aussi copieux sont égale-ment préparés à cette occa-sion tels que Chercham, Che-khchoukha ou Couscous,consommés collectivementdans un même plat et celamême dans des localités ara-bophones de Ghardaïa, asignalé Ahmed Benseghir, unchercheur de l’Université deLaghouat, précisant que danstous les cas, c’est un repasriche et de bon augure, présa-geant une nouvelle annéeféconde. Yennayer s'inscritainsi dans le cadre de la réha-bilitation de la culture, dupatrimoine, des valeurs et destraditions amazighs, qui fontpartie intégrante de la culturenationale dans toute sa diver-sité et sa pluralité.Plusieurs cérémonies festivesont été programmées par desassociations dans les diffé-rentes structures de la wilayade Ghardaïa, pour inculqueret enseigner aux jeunes géné-rations et à la société civile laculture ancestrale de l’Algériedans toute sa diversité, ontindiqué les initiateurs de cesfestivités qui s’achèvent pardes prières en implorantAllah de nous arroser enpluies bénéfiques pour rem-plir les nappes et les puits deparcours afin de lutter contrela sécheresse.
APS

CCUULLTTUURREE12

Loin d’être un rituel évanescent de notre histoire, la célébration de Yennayer (nouvel an Amazigh)
relève des traditions de l'ensemble des algériens et continue, auprès des familles amazighophones
dans le M’zab, de marquer le temps comme une fête toujours vivace avec ses pratiques rituelles, ses
couleurs et ses traditions culinaires.

YENNAYER 

Un rituel qui fait la singularité
des traditions ancestrales au M’zab

 Le Maroc est épinglé de nouveau
dans le scandale d'un autre

«appropriation» culturelle, après ses
antécédents, le raï et le couscous, voilà
maintenant qu’il fait «main basse» sur la
mode traditionnelle algérienne. Ainsi, les
participants à l'exposition culturelle de
Dubaï, "Expo Dubaï", ont pu constater des
images de femmes algériennes
appartenant aux Ouled Naïl exposées en
tant que femmes marocaines. L'exposition
culturelle de Dubaï a également suscité
une large controverse sur diverses
plateformes en affichant des photos des
femmes naïlies, célèbre en Algérie, et en
l'annexant au patrimoine du Maroc. Cela a
incité les internautes à republier le
hashtag « Le patrimoine algérien est une
ligne rouge ».
Tout le monde sait que Dihia est l’une des
reines les plus célèbres d’Algérie et a
longtemps gouverné l’Afrique du Nord et
était célèbre pour son pouvoir. A cet
égard, Nawal Al Kadi, l’ambassadrice du
patrimoine algérien, a dénoncé sur son
compte officiel, le vol du patrimoine
culturel algérien. Elle a précisé que
l’image de la reine algérienne « Dihia »
était également attribuée au Maroc.
La militante Noura Kamal a de son côté
dénoncé sur les réseaux sociaux ce vol,
précisant que « une grande farce à l’Expo
de Dubaï, une exposition de standards
internationaux qui ne fait pas attention
aux braquages, pillages et vols majeurs

qui se produisent !». Elle a poursuivi : «
Une photo de la femme de Ouled Naïl,
d’Algérie, par le photographe Rodolphe
Lehnert, a été montrée dans le pavillon
marocain, comme étant d’origine
marocaine. « Le pays voisin falsifie
l’histoire de l’Algérie et la présente dans
divers pays du monde comme son
patrimoine».

 Le comédien et animateur de la
troupe de théâtre radiophonique,

Abdelaziz Charef est décédé avant-hier à
Alger à l'âge de 78 ans, ont annoncé ses
proches. Formé au conservatoire d'Alger,
le défunt avait aussitôt rejoint la troupe de
la radio, pour y travailler depuis, comme
comédien et réalisateur de pièces
radiophoniques, avant de se voir distribué
dans plusieurs rôles, au cinéma, à la
télévision et au théâtre.  L'enterrement du
défunt aura lieu hier au cimetière de
Ouled Fayet, à Alger. RR.. CC..

APRÈS LE RAÏ, LE COUSCOUS,
VOICI LES OULED NAÏL «PRIS EN
OTAGE» DANS L’«EXPO DUBAÏ» 

LES COPIÉ-COLLÉS
MAROCAINS SE
POURSUIVENT  

LE 4E ART EN DEUIL  

DÉCÈS DU COMÉDIEN
ABDELAZIZ CHAREF
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 Cabinet de gestion immobilière meten location un duplex bien fini,luxueusement meublé et bien situé avecune belle vue dégagée, etage 5 et 6eme.en toutes commodités ;eau, électricité,gaz, chauffage central. sis au centre ville,tizi ouzou.
prix : 50 000 da/mois. accepte longue
durée (01 année).pour toutes autres informationscomplémentaires,  veuillez nouscontacter aux coordonnées citées ci-dessous:
Tél fixe : 026 20 92 42
Tél mob : 0560 93 33 14
 Cabinet de gestion immobilière meten vente un logement de type f3 bienfini, surface 87 m² environ situé au2eme étage. bâtisse très bien finie, avec02 façades et en toutes commodités,acté et accepte un crédit bancaire. sis àlot bouzar, tizi ouzou.
prix : 840 u négociable.pour toutes autres informationscomplémentaires,  veuillez nouscontacter aux coordonnées citées ci-dessous :
Tél fixe : 026 20 92 42
Tél mob : 0560 93 33 13/14
 Cente une carcasse khraissia haisalam 200 m2 bâtie sur 168 m2 r+1possibilité r+3 deux garages dardinefaçades de 12 mètres l'eau gaz vrdelectricité acte décision la cadastre etpasser au 2015
Le prix : 3 milliard négociable
Tél mob : 07 72 96 4093
 vente des terrain caracterpromotionnel industreil  agricolepartenariat habitation residentiel
Tél fixe : 023 94 91 40
Tél mob : 0795 78 66 93
 agence immo loue villa haouchechaouch el achour convient pourhabitation,bureau,centre de remise enforme,spa ou autre.
Tél mob : 0771 38 73 65
 Vente ou partenariat terrain.caractèreagricole lieu boumerdess sidi belabessbouira tlemcen tiziouzou temouchentbejaia blida.
Tél mob : 0795 78 66 93
 Particulier à particulier loue studiotoutes commodites , libre de suite,meublé climatisé,  interphone ,  àboumerdes au 1er niveau de villaproche de liap et inh. constitué d'1 pièceavec chambre a coucher, 1 cuisine avecréfrigérateur et cuisiniere, 1 salle debain, 1 hall avec 1 table et 4 chaises et 1balcon. convient à un couple marié sansenfants. 30000 da par mois (3 moisd'avance) curieux, intermédiaires,célibataires : s'abstenir.
Tél mob : 0552 02 32 36
 Agence immo loue un appartement f3residence les pins ouled fayet bien situéavec toutes commodites / cuisineéquipée/ chauffage central /climatisation / parking sous sol /espace vert / ...etc / prix : 100 000 da
Tél mob : 0662 86 06 96
 Studio + salle de bain + petite coure à1 700 000 centimes par mois et 20 400000 centimes par an.
Tél mob : 0553 45 17 65
 Agence immo loue baba hassen trés

 IMMOBILIER LOCATION 

bien situé,sur le boulevard 03niveaux,composé de trois f4,libre desuite.
Tél mob : 0771 38 73 65
 Agence immo loue un appartement f3a cheraga en plein centre ville bien situéconvient habitation où bureaux.
Tél mob : 0662 86 06 96
 Agence immo loue niveau villa f4boudjemaa tamime, draria,libre desuite.
Tél mob : 0771 38 73 65
 Nous cherchons une fille qui serachargée de la facturation et du suivi de lacomptabilité avec nos sociétésinformaticien / informaticiennedescription missions :• monter, installer et mettre en serviceles nouveaux matériels informatiques• former les utilisateurs• intervenir en assistance et réparation• ordonnancer le déroulement destravaux• réaliser les archivages et lessauvegardes des données• suivre et mettre à jour l'informationtechnique, économique et réglementaire• diagnostiquer les défaillances etproposer des solutions d'amélioration• suivre l'état des stocks.
Tél mob : 06 57 84 93
 Nous sommes une société 100%tunisienne et maintenant ouverte enalgérie.si vous êtes intéressé pour faire uncomplément de salaire avec unepossibilité de dépasser 60 000 dz parmois.pour les étudiants est aussi possible defaire un salaire.
Tél mob : 0553 21 83 26
 Nous sommes un laboratoire d'analysespécialiser dans les décapages de billetde banque tel que euro dollar dinaretc.. . . . . . .  quelque soit ça couleur( noir - vert etc..)
Tél mob : 0554 26 01 89
 Bienvenue au service officiel labo dumonde, nous mettons à la disposition denos matériel et produit, un service rapideet efficace dans le nettoyage de billets debanque masquer et crypter dans lescouleurs suivantes:noir,vert et rougenotre principale est de faire tout notrepossibilité que nos clients soin satisfaite

 INFORMATIQUE

de se d’argent crypte et de relever ceuxparmi les clients qui sont:découragés etnous mettons à leur disposition lessolutions ci-dessous: machine. produitsefficaces et rapide et manuellement.nosprincipaux clients sont les banques etorganisations humanitaires, les clientsayant des fortunes cryptées sontégalement les bienvenus.
Tél mob : 0650 79 83 25
 Vends des compteuses de billets ayantune fiabilité incomparable et un rapportqualité/prix très avantageux,homologuées par la poste d'algérie ellesdétectent les faux billets par u.v et m.g
Prix : premier modèle ( la blanche)16000 da h.t , deuxième modèle (lanoire) 25000 da h.t, 3ème modèle (lagrise) 30000 da h.t- Garantie 12 mois, - possibilité de venteavec facture, - vente en gros et en détail.- Livraison sur tout le territoire nationalavec paiement à la réception
Tél mob : 0770 91 23 53
 Spéciale promotion au laboratoirefrance dubois.Laboratoire france dubois exerces sesfonctions dans le cadre de décapage desbillets de banque masqué de multiplecouleur noir, vert, rouge, jaune et dedevise internationale et nationale euro,

dollar, dinar algérien, dirham.
Tél mob : 0541 47 58 50
 Toyota 4x4 très propre et très solide
Marque: Toyota
Modèle: Rav 4
Année : 2013
Kilométrage : 207000
Carburant : Diesel
Puissance : 13 chevaux
Tél mob : 0559 78 62 46
 Vends fiesta titanium en très bonétat, année 2012, la tole et le moteuren parfait état de marche.
Marque : Ford
Modèle : Fiesta
Année : 2012
Kilométrage : 250 000
Carburant : Essence
Tél mob : 0776 53 29 11
ÀVENDRE

APPARTEMENT
de type F3.

Lieu cité Eplf en face
université Bab Ezzouar Alger 
Situé à côté station tramway
et à 100 mètres de la future

station métro.
Situé à peine 10 minutes de
l'aéroport international

d'Alger et 5 minutes du centre
commercial Suisse

Appartement situé au 1er
étage et complètement refait 
Climatisation, téléphone et

internet disponible 
Appartement situé dans une
cité fermée qui dispose
d'espace de jeux pour les

enfants Acte notarié et livret
foncier disponibles

Tel: 0770829271
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 OFFRES D'EMPLOI

 AUTO - MOTO
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Alger
ConstantineOranOuargla 23°

21°
22°29°

M.D.

 Le Cnapest a affirméson adhésion absolueaux revendications soule‐vées dans les déclarationsprécédentes du Conseilnational, appelant à nou‐veau les enseignants àréussir la grève et à boycot‐ter le versement de pointsindiciaires des établisse‐ments d’enseignement, et àsaisir des positions finan‐cières suffisantes pour lapromotion dans les gradesnouvellement créés avecl’imposition d’adopter leratio pédagogique pourdéterminer les positionsfinancières pour la promo‐tion annuellement confor‐mément au procès‐verbalde la convention officielleentre le Syndicat Cnapest et

le ministère de l’Éducationnationale.Le Cnapest a déploré cequ’il a qualifié d’incohéren‐ce, d’hésitation, d’ambiguï‐té et d’opacité entourant ladécision de modifier et derehausser la valeur dupoint indiciaire avec leretard et le report de l’adju‐

dication, tout en améliorantle pouvoir d’achat et enaugmentant les salaires duprofesseur qui lui permetd’accomplir ses noblestâches, ainsi que l’ouvertu‐re du système compensa‐toire afin d’élargir le cercledes subventions et desprimes.

FADJR
06:17

DOHR
12:48

ASR
15:22

MAGHREB 
17:40

ISHA
19:09

EDUCATION

Le Cnapest annonce
une nouvelle grève 

@LEXPRESSDZ TÉLÉ / FAX : 023-70-99-92WWW.LEXPRESSQUOTIDIEN.DZ 



I.M.A.

 En sa double qualité de chef de filede la Médiation Internationale etPrésident du Comité de suivi de l’Accordpour la Paix et la Réconciliation au Mali,issu du processus d’Alger, et à titre égale‐ment de pays voisin partageant unelongue frontière terrestre ainsi qu’unelongue histoire de bon voisinage avec leMali, l’Algérie suit de très près les der‐niers développements de la crise politico‐sécuritaire en République du Mali, ainsique le traitement qui y est réservé par laCommunauté Economique des Etats del’Afrique de l’Ouest.  Dans le respect desdécisions pertinentes de l’OUA et de l’UAsur les changements anticonstitutionnelsde Gouvernements, l’Algérie n’a pas cesséd’appeler au retour à l’ordre constitution‐nel au Mali et d’œuvrer, conformémentaux responsabilités qui sont les siennesen vertu de l’Accord d’Alger et en étroitecollaboration avec les partenaires inter‐nationaux, à la réunion des conditionsnécessaires pour favoriser une transitionen douceur vers le rétablissementdurable de l’ordre constitutionnel dans cepays frère.  Cet engagement traduit eneffet la profonde conviction de l’Algérieque le processus de paix et de réconcilia‐tion et les efforts de restauration del’ordre constitutionnel démocratique sesoutiennent mutuellement et nécessitentle soutien de tous dans le cadre d’unedémarche équilibrée.Dans ce cadre, et à l’occasion de ses inter‐actions récentes avec les autoritésmaliennes, l’Algérie, tout en mettant engarde contre les conséquences politiques,sécuritaires et économiques que peutavoir toute transition longue telle quecelle envisagée par la partie malienne, aplaidé pour un dialogue serein et réalisteavec la CEDEAO en vue de parvenir à unplan de sortie de crise qui tienne comptedes exigences internationales et des aspi‐rations légitimes du peuple malien, ainsique des facteurs endogènes liés aux dyna‐miques nationales maliennes. C’est dans cet esprit que le Président de laRépublique, Abdelmadjid TEBBOUNE, a,dans l’audience qu’il a accordée le 6 jan‐vier courant à une délégation malienne dehaut niveau, insisté sur la nécessité pourles autorités de la transition au Mali d’en‐visager de s’engager à faire de l’année2022 celle de l’instauration d’un ordre

constitutionnel malien rassembleur etconsensuel ayant pour objectif de consa‐crer les acquis et les préconisations del’Accord de paix et de réconciliation auMali issu du processus d’Alger ainsi qued’autres avancées d’un dialogue inter‐malien fraternel. Le Président Abdelmad‐jid TEBBOUNE qui a fait valoir l’exigenced’une approche inclusive répondant à lacomplexité des problèmes structurels etconjoncturels et aux défis que le Mali doitrelever, y compris dans la lutte contre leterrorisme, a estimé raisonnable et justi‐fiable une période de transition d’unedurée ferme d’une année, que seules desconsidérations impérieuses d’ordre sécu‐ritaire, financier ou matériel, pourraientétendre de quelques mois le cas échéant. Le Président de la République a réitérél’attachement indéfectible de l’Algérie à lasouveraineté, à l’unité et à l’intégrité ter‐ritoriale de la République du Mali, et aencouragé les dirigeants de la transition àl’adoption d’une attitude responsable etconstructive. Devant les risques graves etles épreuves que portent en elles la pano‐plie de sanctions massives annoncées parle Sommet Extraordinaire des Chefsd’Etat de la CEDEAO ce 9 janvier à Accra,ainsi que les contre‐mesures annoncéespar le Gouvernement de la République duMali, l’Algérie appelle toutes les parties àla retenue et au réengagement dans ledialogue en vue d’éviter à la région unengrenage de la tension et une exacerba‐tion de la crise. Dans la fidélité au princi‐pe de la promotion de solutions africainesaux problèmes de l’Afrique qui fonde lescontributions qualitatives au sein del’Union Africaine, l’Algérie exprime sapleine disponibilité à accompagner acti‐vement la République du Mali et laCEDEAO dans la voie salutaire de la com‐préhension mutuelle autour d’une visionsolidaire de l’avenir commun de tous lespeuples africains. I.M.A.

Au moins 618 postes de travail ont étécréés durant l’année 2021 à traversles wilayas d’Adrar, Timimoun etBordj Badji‐Mokhtar, dans le cadre dudispositif de l’Agence nationale degestion du microcrédit (ANGEM‐Adrar), ont indiqué les responsableslocaux de cet organisme.  Ces emploisont été générés à la faveur du finance‐ment de 391 dossiers de microprojets(331 dossier d’acquisition de matières

et 60 de réalisation de projets), sur les758 dossiers éligibles et déposés auniveau de l’ANGEM‐Adrar durant lamême année pour le montage demicroprojets à travers les wilayas pré‐citées, a indiqué le directeur de l’AN‐GEM d’Adrar, Mehdi Meslem.  Les dos‐siers de microprojets financés concer‐nent divers secteurs, dont l’agricultu‐re, l’artisanat, les services, le bâtimentet travaux publics, la petite industrie,

et l’aquaculture, a‐t‐il précisé.     L’AN‐GEM a arrêté un programme de vulga‐risation sur le dispositif et son rôledans l’accompagnement des jeunes.Un programme englobant 70 actionsd’information ayant touché plus de2.080 personnes des deux sexes, et ceen coordination avec les secteurs de laFormation professionnelle et de l’En‐seignement supérieur, l’administra‐tion pénitentiaire et le mouvement

associatif.  Plus de 400 promoteurs demicroprojets financés via l’ANGEMont bénéficié également de rencontresde formation sur divers question enrapport avec les finances et les tech‐niques de gestion de micro‐entre‐prises, en plus de leur permettre deprendre part à plus d’une vingtained’expositions organisées lors de diffé‐rents évènements.
APS
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NA NOUVEAUX CAS ET 10 DÉCÈS

Le bilan épidémiologiqued’hier, a fait état de 482nouveaux cas atteints deCovid‐19 (contre 491 casrecensés hier), plus de200 guérisons et 10 décèsdurant ces dernières 24heures.

482

SURENCHÈRE DANGEREUSE ENTRE BAMAKO ET LA CÉDÉAO

L’ALGÉRIE APPELLE LES PARTIES 
À LA RETENUE ET MET EN GARDE CONTRE

L’ESCALADE CONTRE-PRODUCTIVE

Le conseil national autonome du personnel enseignant de secteur
ternaire de l’éducation (Cnapest) a annoncé, hier une nouvelle grève
cyclique de deux jours et cela du mardi 25 janvier et du mercredi 26
janvier, lit-on dans un communiqué publié hier sur leur page officielle.

L'ambassadeur d'Algérie en Libye,Slimane Chenine, a tenu dimanche« une réunion fructueuse » avec laconseillère spéciale du Secrétairegénéral de l'ONU pour la Libye,Stephanie Williams et le Coordon‐nateur de la Mission des Nationsunies en Libye, Rizdon Zeninga,lors de laquelle le rôle important

des pays voisins de la Libye dansle processus politique en cours aété souligné. "Stephanie Williams et RizdonZeninga ont eu une rencontrefructueuse avec l'ambassadeurChenine en vue d'examiner lesderniers développements enLibye", a écrit la conseillère spé‐

ciale du Secrétaire général del'ONU pour la Libye sur son comp‐te twitter. Au cours de cetteréunion, "nous avons souligné lerôle important des pays voisins dela Libye dans l'accompagnementdes trois processus de dialogueinter‐libyens", a ajouté MmeWilliams.  R.I

ALGER-TRIPOLI 
CHENINE SE RÉUNIT AVEC LA CONSEILLÈRE 

DU SG DE L'ONU POUR LA LIBYE

ADRAR/ANGEM : PLUS DE 600 EMPLOIS CRÉÉS DURANT L’ANNÉE ÉCOULÉE

                         


